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CAMPAGNE ÉLECTORALE 

Quels moyens pour les candidats ? 
Malgré le fait que certains
candidats se plaignent, d’ores
et déjà, de n’avoir pas
suffisamment de   moyens
financiers et humains, il n’en
reste pas moins qu’ils ont
mobilisé toutes leurs
ressources pour  les besoins
de cet événement.

PAR KAMAL HAMED 

L a campagne électorale, entamée le
19 mars,  va assurément entrer dans
une autre  phase  avec le début, dès
aujourd’hui, de la deuxième semai-

ne. Les six  candidats en course   pour
l’élection présidentielle du 9 avril vont
donc jeter un maximum de forces et …. de
moyens aussi dans cette bataille électora-
le.   Et, malgré le fait  que certains candi-
dats se plaignent d’ores et déjà de n’avoir
pas suffisamment de   moyens financiers
et humains, il n’en reste pas moins qu’ils
ont  mobilisé toutes leurs ressources pour
les besoins de cet événement.  

C’est ainsi que des affiches et prospec-
tus  ont été confectionnés, des perma-
nences électorales créées et des sites inter-
net lancés. Selon Tine Mohammed,
conseiller en communication du candidat
du FNA, Moussa Touati,  le parti a impri-
mé des  centaines de milliers d’affiches,
de posters du candidat et de «flyers».

Contacté hier, Tine a indiqué que 1
million de « Flyers » en langue arabe et
130.000 en  langue française  ont, en effet,
été imprimés. De plus,  200.000 posters
du candidat qui comportent un résumé de
son programme électoral, tous en langue
arabe, ainsi que 60.000 photos en noir et
blanc   ont  également été réalisés et sont
affichés au fur et à mesure. «Nous avons
mobilisé exclusivement les militants pour
procéder à l’affichage  car nos moyens ne

nous permettent  de recruter de jeunes
pour cette opération » a estimé
Mohamed Tine. Pour ce qui est des
locaux  qui servent de permanences élec-
torales, notre  interlocuteur  n’a fourni
aucun chiffre et a considéré que cela relè-
ve des compétences des structures locales.
A cet égard,  il a rappelé que  le candidat,
contrairement à ses concurrents, n’a pas
de direction  de campagne puisque  ce
sont les bureaux de wilaya qui gèrent la
campagne chacun à son niveau. 

Cependant, il a été formel pour ce qui
est d’Alger ou des permanences  ont été
ouvertes dans chaque quartier. Mais com-
bien coûte cette campagne ? Moussa
Touati, dont le parti a lancé un site inter-
net pour l’occasion qui se caractérise pour
le  moment par son austérité  et qui a
bénéficié au même titre que les 5 autres
candidats de  1,5 milliard de centimes, a
déclaré,  il y’a quelques jours,  que le parti
a  mobilisé 486 millions de  centimes. 

Si  Tine n’a pas daigné mettre en avant
le peu de moyens dont  dispose le parti

pour les besoins de la campagne, ce
n’était le cas pour les responsables  du
parti AHD 54. Aissa Belmeki, directeur de
campagne  du candidat s  Fawzi  Rebaine,
a  évoqué  « les contraintes auxquelles
fait face le  parti. Car la location d’un
simple garage  coûte  entre 30.000 et 40.
000 DA ». Ainsi ce responsable, contacté
hier,  a notamment fait cas du manque de
moyens pour l’ouverture de  permanences
électorales, puisque le parti n’ a ouvert
qu’une vingtaine  de  sièges pour cette
campagne. Belmeki a déclaré n’avoir pas
de chiffres concernant le  nombre  d’af-
fiches et autres prospectus imprimés par
le parti mais s’est juste borné à nous indi-
quer  que « l’opération  relative à l’affi-
chage est amplement couverte ». 

Des posters du candidat, des   dépliants
contenant  le  programme  électoral,  des
autocollants ont été imprimés. Pour l’affi-
chage et malgré le manque de moyens
humains qui « restent insuffisants » le
parti, a souligné Belmeki,  a eu recours
aux jeunes  chômeurs  pour l’opération

moyennant, à l’évidence,  une contrepar-
tie financière. Le parti, qui a lui aussi
lancé un site internet,  compte  octroyer
1.000 DA aux surveillants lors du
décompte des voix. Mais pour Belmeki «
les urnes  ne seront pas surveillées conve-
nablement car cela nécessiterait, pour
couvrir les  48.000 bureaux de vote
presque 4 milliards de  centimes ». El
Islah aussi, dont le secrétaire général
Mohamed Djahid  Younsi   est  candidat,
est dans le même registre puisque  il est
dit qu’il n’y a que peu de moyens.  Selon
Mohamed Salah Manaa, qui est  chargé de
l’information  au niveau de  la  direction
de campagne, « le mouvement, qui a
bénéficié de nouveaux sièges octroyés
récemment  par l’Etat dans une dizaine de
wilayas  comme c’est le cas  pour le siège
national d’Alger,  a ouvert des permanen-
ce dans  toutes les  wilayas du pays ».
Mais il a reconnu que le parti, qui essaye
d’avoir des permanences dans le grandes
dairas,    ne dispose pas de moyens pour
avoir des  sièges  sur l’ensemble du  terri-
toire.  Il a en outre indiqué que le mouve-
ment, qui a imprimé des  affiches en
arabe,  français  et tamazight, compte
exclusivement sur ses militants pour cette
campagne électorale. 

Le candidat Mohamed  Saïd, selon les
déclarations des responsables de sa direc-
tion de campagne, a ouvert  quelque 500
permanences  à travers les 48 wilayas.
Selon  Mme Souad  Layadi, chargé de
l’information, 70.000 portraits du candi-
dat  ont été imprimés. Un site internet a
été lancé et, chaque jour à 20 h, il diffuse
une revue qui comprend les informations
sur le candidat, son programme et ses
meetings. Globalement,  les candidats, à
l’exception  du candidat indépendant
Abdelaziz Bouteflika,  qui dispose des
moyens qu’il faut pour cette campagne
électorale, semblent souffrir un tant soi
peu du manque de moyens  pour ce grand
événement politique.  K.H.

Des affiches aux portraits des candidats sont placardées un peut partout.

EVENEMENT

ALI FAWZI REBAÏNE VEUT ACCÉLÉRER LE PROGRAMME DE RÉALISATION DES LOGEMENTS SOCIAUX 

« Un droit imprescriptible pour le citoyen »
PAR AMAR AOUIMER

E stimant que le logement est un droit
imprescriptible et inaliénable pour le
citoyen algérien, le candidat du parti

AHD 54 à l’élection présidentielle du 9
avril, en l’occurrence Ali Fawzi Rebaïne,
a pris l’engagement solennel hier à Chlef
de procéder à la révision des normes en
vigueur concernant la réalisation des loge-
ments sociaux.

Aussi, il entend travailler ardemment
«pour que le logement ne soit plus un
moyen de pression sur le simple citoyen»,
selon l’APS.  Ce candidat prônant l’égali-
té sociale et la justice œuvre pour amélio-
rer, notamment, le niveau de vie des
masses populaires déshéritées et rendre la
vie décente aux citoyens algériens tiraillés
entre l’érosion du pouvoir d’achat et l’in-
disponibilité du logement pour bon
nombre d’entre eux. Rebaïne a affirmé
qu’«en cas de victoire à l’élection prési-
dentielle du 9 avril, il œuvrera à garantir
au simple citoyen un «logement décent»
en recourant à des mécanismes scienti-
fiques fondés sur la transparence».  Le
dossier du logement est utilisé par le
Pouvoir comme un moyen de propagande
électorale à travers des promesses qui

demeureront «lettre morte», a estimé le
candidat de «AHD 54», selon l’agence
nationale d’information. 

Le million de logements promis par les
pouvoirs publics semble insuffisant dans
la mesure où des dizaines de milliers de
familles attendent impatiemment d’être
logées.

Le temps presse et les discours déma-
gogiques ne sont plus en mesure de duper
les citoyens qui aspirent au bien-être,
notamment la possession d’un toit.

Rebaïne promet justement aux
Algériens d’avoir rapidement accès au
logement, au point où il l’a institué
comme un droit intangible et fondamen-
tal, au même titre que l’éducation et la
santé.   Selon Rebaïne, le problème du
logement ne se limite pas à la question de
la distribution des logements où le népo-
tisme prime, a-t-il dit, mais concerne éga-
lement la qualité du bâti. 

Le candidat Rebaïne s’est, dans ce
contexte, engagé à permettre au citoyen à
faible revenu de «posséder un logement
décent».  Il a, en outre, évoqué la qualité
des matériaux utilisés dans la construction
qui sont, a-t-il dit, «en deçà des normes
internationales» et à l’origine du nombre

élevé de victimes déplorées lors des
séismes ayant affecté l’Algérie, dont le
dernier en date est celui de Boumerdes qui
reste gravé dans les mémoires au même
titre que celui de Chlef. 

Afin de traiter cette équation dans
laquelle le citoyen est le plus grand per-
dant, le candidat a affirmé qu’il veillera à
organiser ce secteur afin que «les règles
de l’offre et de la demande soient claires
pour tous et que la concurrence soit loya-
le et ouverte à tous». 

Rebaïne a, par ailleurs, dénoncé la
«disparité» qui caractérise la compétition
électorale en raison du budget «limité»
dont il dispose.

Réaliste et ouvert au dialogue, ce can-
didat est en passe de créer des surprises en
enregistrant une large audience populaire
lors de cette campagne électorale. Sa
franchise et sa sérénité lui vaudront certai-
nement la récolte d’innombrables voix.

Il sillonne l’Algérie profonde afin de
montrer que l’Algérie a besoin d’un chan-
gement radical pour résoudre les pro-
blèmes politiques, économiques et
sociaux qui secouent actuellement la
société algérienne en quête d’un mieux-
être.  A. A.

Paroles de candidat 
Quelques expressions marquantes tirées  des
interventions des six candidats à l’élection
présidentielle du 9 avril, au sixième jour de la
campagne électorale :

M. Abdelaziz Bouteflika depuis Ouargla: La
crise que le pays a connue a failli anéantir l’Etat
algérien et porter atteinte à l’unité nationale.
C’est pour cela que le peuple a adopté «avec
force et conviction» la concorde civile 
et la réconciliation nationale.  

M. Moussa Touati de Sétif: On continue d’im-
porter de la main-d’œuvre étrangère alors que
notre jeunesse souffre de chômage chronique. 

M. Louisa Hanoune à Blida: Nous devons
dire non à la politique de privatisation menée
par le gouvernement qui a engendré la ferme-
ture de centaines d’entreprises et la perte de
milliers de postes d’emploi. 

M. Ali Fawzi Rebaïne depuis Relizane: Il est
impératif d’ouvrir les portes du pouvoir à la
génération montante, qui se trouve être ani-
mée de la volonté d’opérer le changement
positif et garantir leurs droits à tous les
citoyens. 

M. Mohamed Saïd depuis Bouira: La priorité
devrait être accordée à la refondation de l’Etat
à même de garantir le bien-être de la société et
une gestion optimale dans les différents
domaines, notamment l’emploi, l’habitat, 
la culture et autres. 

M. Djahid Younsi depuis Mostaganem: Mon
programme vise à ancrer les constantes natio-
nales, consolider les valeurs civilisationnelles
de l’Algérie. 

APS
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Les événements qu’a connus 
la Kabylie ces dernières années
lui ont, de l’avis du candidat
Bouteflika, fait perdre beaucoup
de temps qu’il faudra
inéluctablement rattraper dans 
le plus proche avenir, ceci 
en commençant par rompre 
avec la fronde qui a de tout temps
caractérisé la région.

DE NOTRE ENVOYÉE SPÉCIALE 
À BÉJAÏA ET JIJEL : SIHEM HENINE 

L e candidat Abdelaziz Bouteflika, a
adressé, hier, un message clair  à la
Kabylie  où le taux de participation,
aux scrutins  qui se sont succédé, a

été jusque-là toujours très  faible .
Il les a, en effet, invité à «participer

massivement» à l’élection d’avril prochain,
ceci sachant que le FFS et le RCD prônent
le boycott  et sont connus pour avoir un
imposant ancrage populaire dans la région.

Dans la wilaya de Béjaïa, où il  a animé,
hier, un meeting populaire consacré aux
femmes, le candidat n’est pas allé de main
morte pour faire un constat critique et
déplorer le climat de contestation qui y a
régné des années durant. «Vous étiez
absents! Nous vous attendions et vous nous
avez longtemps boudés!», commence-t-il
par dire. Les conséquences de cette hostili-
té ont eu des retombées néfastes sur le
développement de la wilaya, laquelle s’est
retrouvée au bas de l’échelle dans le cadre
du développement local, comparativement
au autres wilayas du pays.  «Vous êtes un
petit peu en retard, il faut le reconnaître»,
lance-t-il. Pour remédier à cette situation, le
candidat fera  une proposition qui n’a pas
manqué de soulever l’enthousiasme des

centaines de personnes assistant au mee-
ting, tenu dans la salle omnisports du chef-
lieu de wilaya: «A partir d’aujourd’hui, il
faut que l’on fasse un trait sur le passé pour
ouvrir une page vierge basée sur l’entraide
entre nous», affirme le candidat, lequel a
entamé son discours en rendant hommage
aux victimes des tragiques  évènements qui

ont secoué la Kabylie en 2001. 
Le changement souhaité doit, de l’avis

de M. Bouteflika, être scellé dès les élec-
tions d’avril prochain à travers une rupture
avec l’esprit de «rejet et du boycott».

«La stabilité politique implique la parti-
cipation aux scrutins, de quelque nature
qu’il soient, c’est-à-dire local, régional où

encore national et pour le 9 avril prochain
nous serons dans la catégorie d’une élection
nationale qui concerne tout un chacun. Il
faut aller voter pour construire main dans la
main une Algérie qui répondra aux aspira-
tions et aux rêves de tous», dira-t-il. 

En répondant  aux doléances de bon
nombre de présents, ayant trait aux pro-
blèmes sociaux, le candidat rappelle s’être
départi de sa casquette de chef de l’Etat pour
la présente visite. «Je n’ai aucune préroga-
tive  ni de pouvoir de décision en ce moment,
je suis ici parce que j’ai besoin de vous et de
votre aide pour la prochaine élection prési-
dentielle», rappelle-t-il en affichant un large
sourire. Cependant le candidat dit être
conscient des difficultés minant les citoyens
et de ce  qu’endurent les jeunes au quotidien,
particulièrement les problèmes ayant trait au
logement, à l’emploi, à la santé, etc.  Se
montrant rassurant, il lance face à une salle
en effervescence: «Ne vous faites aucun
souci, le programme de relance de la wilaya
de Béjaïa existe bel et bien et sera mis en
application.» Se refusant à ce que son enga-
gement soit résumé à «une simple promesse
électorale», le candidat précise: «L’argent
existe et l’enveloppe financière allouée à la
région est déjà prête, c’est à vous de prou-
ver maintenant que vous avez des entre-
prises capables de prendre en charge le lan-
cement de nouveaux chantiers.»  Le candi-
dat, qui affirme être l’invité de Yemme
Gouraya à Béjaïa, espère pouvoir «œuvrer
en compagnie des citoyens de la région,
comme de ceux de tout le reste du pays pour
une Algérie sereine, pénarde et surtout qui
ne fait de courbettes à personne». 

Le candidat indépendant s’est rendu éga-
lement, dans la journée d’hier, à Jijel où il a
parcouru à pied les deux avenues Ibn-Badis
et  Emir-Abdelkader, investies par les
citoyens venus l’accueillir dans une atmo-
sphère très colorée.

S. H.

ABDELAZIZ BOUTEFLIKA ACCUEILLI CHALEUREUSEMENT À BÉJAÏA

VOTEZ ... ET TOURNEZ LA PAGE !

PAR RABAH NOUARI 

A bdelmalek Sellal, directeur de cam-
pagne du candidat A. Bouteflika a
indiqué hier sur les ondes de la chaî-

ne III que le programme électoral du prési-
dent sortant  a été élaboré avec le concours
d’experts nationaux hautement qualifiés,
«un programme qui s’inscrit dans la conti-
nuité. Un programme réfléchi axé sur les
insuffisances et les déficits à combler et les
aspects à approfondir». Un programme
qui sera selon A. Sellal mis en place sans
entraves. Pour A. Sellal, l’enveloppe de
150 milliards de DA qui sera engagée pour
les dépenses publiques est le fruit d’une
réflexion qui a pris en compte le contexte
économique mondial. « Dans un pays

comme le nôtre, il faut compter sur la
dépense publique pour financer les inves-
tissements » a-t-il déclaré. Le représentant
du candidat A. Bouteflika refuse de parler
d’échec de la réforme du système éducatif.
Il estime que « les réformes engagées sont
courageuses et que la meilleure preuve de
leur réussite  ce sont les résultats ». Il
citera à ce sujet, ceux du baccalauréat qu’il
qualifiés de performants. Pour cela, la
réforme qui va continuer selon
Abdelmalek Sellal, « sera axée sur l’aug-
mentation des capacités d’accueil du sys-
tème éducatif, sur la promotion des disci-
plines scientifiques, la lutte contre l’anal-
phabétisme, le soutien aux enfants issus de
familles et de régions défavorisées ».
Pour Abdelmalek Sellal, l’Ecole algérien-

ne n’est pas sinistrée et l’enseignement qui
y est dispensé est de qualité. Argumentant
et chiffres à l’appui, Abdelmalek Sellal
dira que « ce qui a été réalisé ces 10 der-
nières années équivaut à ce qui a été réa-
lisé depuis l’indépendance». Répondant
à une question d’un auditeur qui estime
que le gouvernement  a investi beaucoup
plus dans les infrastructures que dans les
ressources humaines, Abdelmalek Sellal
répondra encore une fois par la négation. Il
a indiqué  que le bilan du  président sortant
est largement positif pour ce qui est du
développement humain. « Le rapport des
Nations unies certifie que l’Algérie a
atteint la quasi-totalité des normes de
développement dans le cadre des objectifs
de développement du millénaire à l’hori-

zon 2015 ». Abordant les questions du
logement et de l’emploi, Abdelmalek
Sellal ne manquera pas, encore une fois, de
rappeler que les chiffres avancés ne peu-
vent être contestés « Ce sont les chiffres
du terrain. Le million de logements sera
largement dépassé et les chiffres de l’em-
ploi sont reconnus par le BIT, ils ne peu-
vent aucunement être contestés ».
Interpellé sur la question de l’allégement
des procédures pour les  investissements
étrangers, le représentant de A. Bouteflika
a indiqué  qu’«il n’y aura pas d’allége-
ments, mais un contrôle sur ces investisse-
ments qui sont toujours les bienvenus. Il
s’agit tout simplement d’une remise en
ordre», a t-il précisé.

R. N.

ABDELMALEK SELLAL

«Nos chiffres ne peuvent aucunement être contestés»
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VISITE DE BOUTEFLIKA À TIZI OUZOU

«La région ne doit pas être en marge du pays»
PAR ZAHRA H.

L e directeur de campagne du candidat
indépendant Abdellaziz Bouteflika,
dans la wilaya de Tizi Ouzou en l’occur-

rence El Hadi Ould Ali,  a animé hier une
conférence de presse.

Cette conférence a été organisée dans
l’objectif de faire un premier point sur le
déroulement de la campagne électorale et
revenir sur la visite de Bouteflika dans la
ville de Genêts, programmée pour demain
vendredi. Selon le conférencier, le candidat

aura d’abord un premier contact avec la
population qui l’accueillera au niveau des
artères de la ville, avant de se rendre vers la
Maison de la culture où il rencontrera la
société civile, les investisseurs, les associa-
tions…   «Cette rencontre, a-t-il affirmé,
sera un véritable déclic, à tous les niveaux,
afin de réussir la relance économique de la
région». Pas moins de 2,5 milliards de dol-
lars ont été débloqués par l’Etat à cet effet, a
souligné M. Ould Ali lequel rappellera qu’en
sus du volet économique, il y a eu également
la consécration de tamazight comme langue

nationale par décret présidentiel, aussi, a-t-il
estimé la wilaya de Tizi Ouzou, «se doit
d’être partie prenante de cet effort national
et ne peut se targuer d’exister en marge du
reste du pays ». Par ailleurs, il dira que la
visite de Bouteflika «peut être l’occasion
d’apporter des solutions aux difficultés que
connait la population locale. S’agissant du
déroulement de la campagne il dira que son
déroulement est satisfaisant, notamment du
fait qu’aucun incident «n’a troublé l’entre-
prise menée par le directoire de campagne à
travers toute la wilaya».    Pour ce qui est du

bilan après une semaine de campagne, il
citera l’organisation  de  5 meetings au
niveau du chef-lieu de wilaya, animés par les
associations et les organisations de la socié-
té civile,  9 meetings au niveau des daïras,
animés par les partis politiques de
l’Alliance, l’UGTA et la famille  révolution-
naire sans oublier les 132 autres rencontres
de proximité dans les villages et les com-
munes animées par des comités de villages,
les bureaux locaux de campagne et les délé-
gations du directoire de campagne. 

Z. H.

CAMPAGNE ELECTORALE

3EVENEMENT

L’enthousiasme des populations a toujours caractérisé les visites de Bouteflika.

«Je reviendrai prochainement !»
Face aux nombreuses voix qui se sont élevées dans la salle pour réclamer une
visite du candidat à sa propre succession dans la wilaya de Béjaïa, Bouteflika
répond avec beaucoup de diplomatie dans un discours, dont une large partie
était en langue française parsemée de quelques termes  en tamazight. 
«Je suis honoré de votre désir de me voir parmi vous. Je promets que si
j’échoue à l’élection, je serai là le lendemain pour me baigner et me reposer et
si je suis vainqueur,  Béjaïa sera parmi les priorités de mes préoccupations et je
reviendrai, le plus tôt possible, avec un lourd programme», affirme-t-il face à
une salve d’ovations. 

S. H.
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EUX AUSSI ÉTAIENT SUR LE TERRAIN 

Les plaidoiries de Ouyahia, Belkhadem,
Soltani, Ziari et Bensalah 

PAR SADEK BELHOCINE.

L e secrétaire général du
Rassemblement national
démocratique (RND),

Ahmed Ouyahia, le secrétaire
général de l'instance exécutive du
parti du Front de libération natio-
nale (FLN), Abdelaziz
Belkhadem et Boudjerra Soltani,
le président du Mouvement de la
société pour la paix (MSP), met-
tent «leur machine électorale» au
service du candidat indépendant à
l’élection présidentielle,
Abdelaziz Bouteflika. 

Le trio, formant l’alliance pré-
sidentielle investit le terrain et
sillonne le territoire national pour
la bonne cause en appelant à
voter massivement pour leur can-
didat qui brigue un troisième
mandat. «Vous pouvez vous enor-
gueillir d'une direction éclairée
que vous devez soutenir afin de
parachever le processus de déve-

loppement et d'édification après
le rétablissement de la sécurité et
le retour de la quiétude dans le
pays» souligne le patron du RND
exhortant les candidats électeurs
à «se mobiliser derrière le prési-
dent Bouteflika afin de servir le
pays et d’œuvrer  à son progrès et
sa prospérité» car, dit-il,
«Abdelaziz Bouteflika appelle à
aimer la patrie et à la servir fidè-
lement ». Il a, insiste-t-il «sauvé
le pays du terrorisme, pour que
l'Algérie renforce sa sérénité et
consacre l'espoir des Algériens
dans l'édification d'un Etat for»,
rappelant  «les efforts consentis
dans la construction du pays
dans tous les domaines, y com-
pris le volet des autoroutes, la
mise en place des pôles indus-
triels et la construction de loge-
ments». 

Le SG du vieux parti,
Abdelaziz Belkhadem estime lui,
qu' «une forte  participation

signifie un soutien effectif au can-
didat du bilan positif et du pro-
gramme ambitieux du candidat
indépendant Abdelaziz
Bouteflika», passant  en revue les
réalisations accomplies et le réta-
blissement de la sécurité et de la
stabilité et le retour de l'Algérie
sur la scène internationale depuis
1999, date d'accès au pouvoir du
candidat Bouteflika. Selon lui,
«la politique judicieuse adoptée
par le candidat Bouteflika lors
des deux précédents mandats a
permis le lancement de plusieurs
chantiers de développement glo-
bal et a permis à l'Algérie de
retrouver sa place dans le
concert des nations». Pour sa
part, le président du MSP estime
que le candidat Bouteflika «a
déjà fait ses preuves lors des deux
derniers mandats en rétablissant
la paix civile et en mettant le pays
sur la voie du développement au

moment où la  souveraineté
nationale était sérieusement
menacée», soulignant qu’ «il est
l’homme le plus apte à garantir
la continuité de l'Etat (…)».
L’adhésion de notre mouvement
au programme du président
Bouteflika et le soutien que nous
lui apportons pour un troisième
mandat n’a d’autre visée,
explique-t-il  que « celle de lui
permettre le parachèvement du
processus politique et socio-éco-
nomique qu’il a entamé au début
de son premier mandat », souli-
gnant que  l’Algérie a besoin,
aujourd’hui, « d’un homme expé-
rimenté et rompu aux affaires de
l’Etat». 

Les présidents du Sénat,
Abdelkader Bensalah et de
l’APN (Assemblée Populaire
Nationale), Abdelaziz Ziari, ne
sont pas en reste. Ils appellent
eux aussi à voter massivement

pour le candidat Bouteflika, dont
le programme pour le prochain
quinquennat vise, selon Ziari
«à renforcer la paix et la stabilité
par la consolidation de la récon-
ciliation et de l’unité nationale».
Le candidat Bouteflika, explique
encore le président de l’APN
«œuvrera également et sans cesse
à améliorer la croissance écono-
mique par la mobilisation
d’autres moyens». 

De son côté, le président du
Conseil de la Nation, souligne
que «le soutien demandé aujour-
d’hui aux citoyens signifie de se
prononcer pour la poursuite
d’une dynamique de développe-
ment et de réalisations multiples»
car, a-t-il affirmé, «la crédibilité
de Abdelaziz Bouteflika est intac-
te, du fait qu’il a promis et tenu
ses promesses».

S. B.

APRÈS UNE SEMAINE DE CAMPAGNE ÉLECTORALE 

CULTURE NON, IDENTITÉ OUI
L’absence de véritables
projets culturels dans les
différents programmes des
candidats à l’élection
présidentielle constitue leur
point commun.

PAR KARIMÈNE TOUBBIYA 

F orce est de constater, après une
semaine de campagne qu’aucun des
six candidats à la présidentielle n’a
jugé bon de s’étendre sur la culture

ou de faire part de l’existence d’un quel-
conque volet culturel dans son program-
me. Ainsi l’absence de véritables projets
culturels dans les différents programmes
des candidats à l’élection présidentielle
constitue leur point commun. 

Les candidats se sont contentés de citer
le mot culture dans la foulée des autres
thèmes, sans toutefois en dépasser le
simple énoncé. Ainsi M. Mohamed Saïd a
souligné lors de son meeting de Bouira
que la priorité devrait être accordée à « la
refondation de l’Etat », afin de « garan-
tir le bien être de la société et une gestion
optimale dans les différents domaines,
notamment en matière d’emploi, d’habitat
et de culture». 

Par ailleurs l’identité, dont la culture
d’une nation est le socle fondamental, a

occupé une part importante des discours.
Elle est politique et idéologique pour M.
Touati, candidat du FNA, qui s’engage à
«concrétiser l’Appel du 1er Novembre
1954 par l’édification d’un Etat démocra-
tique, social dans le cadre des principes
islamiques et par le retour aux chartes de
la Révolution». L’identité est au cœur du
discours de M. Younsi, candidat d’El-
Islah.  qui a souligné mardi à Mostaganem

que son programme électoral vise à «
ancrer les constantes nationales, consoli-
der les valeurs civilisationnelles de
l’Algérie et protéger les symboles natio-
naux de toute atteinte ».Il s’agit essentiel-
lement de « hisser l’Islam au rang qui lui
est dû, renforcer la langue arabe et pro-
mouvoir tamazight ». Il a également indi-
qué que son projet politique repose sur «le
respect de l’identité et des constantes de

la nation et l’amélioration de la situation
du citoyen».

Insistant sur l’appartenance de
l’Algérie à la «civilisation arabo-musul-
mane, avec ses racines amazighes», le
candidat a exprimé son rejet de «la tenta-
tive de lier l’Algérie à l’Union pour la
Méditerranée dont Israël, a-t-il dit, est
membre», appelant les jeunes à «s’oppo-
ser à la campagne pour l’adhésion à cette
Union» en fidélité à la mémoire des
moudjahidine et des chouhada. 

Quant à M. Abdelaziz Bouteflika, can-
didat indépendant, il a affirmé devant les
notables et les cheikhs des Zaouïas de la
région de Ouargla que «les Algériens sont
tous des Amazighs arabisés par l’Islam»,
ajoutant que «les chantres de l’authentici-
té ne sont pas plus que nous fervents
défenseurs de l’authenticité….» «S’il faut
créer une académie amazighe ou un
conseil supérieur pour l’amazighité, nous
le ferons», a-t-il encore soutenu.
Bouteflika a ajouté, dans ce contexte, que
tous les Algériens  célèbrent Yennayer
soulignant que «ces sujets devraient être
abordés en dehors des régions sensibles».
Ainsi à la veille du grand rendez-vous
panafricain de Juillet prochain et à l’ou-
verture de la manifestation « EL-Qods ,
capitale éternelle de  la culture arabe »,
les programmes culturels  continuent à
être les grands absents des programmes
annoncés. K.T. 

Les candidats se sont contentés de citer le mot culture sans plus !
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REDRESSEMENT DE L’ÉCONOMIE NATIONALE 

A CHACUN SON CREDO 
Selon les comptes rendus de
l’APS, tous les candidats
veulent promouvoir
l’économie nationale et
participer à améliorer le
niveau de vie des citoyens. 

PAR AMAR AOUIMER

L es candidats à la présidentielle, du
9 avril prochain, ont tous abordé
des thèmes essentiels, tels la priva-
tisation des entreprises, l’agricultu-

re, l’emploi ou encore les finances
publiques. 

La candidate du Parti des travailleurs,
Louisa Hanoune, a  elle dénoncé «la poli-
tique de la privatisation ayant engendré le
licenciement de centaines de travailleurs
dans différents secteurs». 

Elle a appelé à la création d'un ministè-
re de la Planification,  à la préservation de
la production algérienne sur le marché et
d'arrêter l’invasion des produits étrangers,
ainsi que la renationalisation des entre-
prises et de  certains complexes, actuelle-
ment, entre les mains des étrangers.

Selon les comptes rendus de l’APS,
tous les candidats veulent améliorer l’éco-
nomie nationale et participer à l’élévation
du niveau de vie des citoyens. 

La secrétaire genérale du PT,  dans ce
sens, a proposé la réouverture des entre-
prises fermées dans le cadre du plan de
relance structurel et du programme de pri-
vatisation de 2004, pour la création de
nouveaux postes d’emplois permanents. 

Ali Fawzi Rebaïne, le candidat d’AHD
54, a quant à lui, donné la primauté à

l’agriculture en promettant aux agricul-
teurs une aide conséquente en leur accor-
dant toutes les subventions nécessaires
pour réussir dans leurs exploitations agri-
coles.

Moussa Touati, candidat du FNA, a
également prôné le changement écono-
mique. Il a, à cet effet, dénoncé le recours
à la main d’œuvre étrangère, ceci au
moment où les jeunes Algériens souffrent
d'une crise de chômage chronique.  Il a
également, critiqué le projet de réalisation
de stations nucléaires en Algérie pour la
production de l'électricité «au regard des
risques sur l'homme et l'environnement»
appelant par là même à accorder davanta-
ge d'intérêt aux énergies renouvelables à

l'instar de l'énergie solaire. Mohamed
Saïd, lui,  a souligné «la nécessité d’une
gestion optimale dans les différents
domaines, notamment en matière d'em-
ploi, d'habitat et de culture». 

Il recommande une bonne action du
gouvernement concernant la gestion effi-
ciente des dépenses publiques. 

Ce candidat s'est déclaré en faveur
d'une exploitation rationnelle des terres
agricoles. Il estime que l’avenir de
l’Algérie est tributaire du développement
de l'agriculture et d'une meilleure exploi-
tation des terres agricoles.

«Les travailleurs doivent reconnaître
les réalisations accomplies durant les
deux mandats», a déclaré Sidi Saïd, repré-

sentant de l’UGTA, à propos du program-
me de Bouteflika à Hassi R’mel.

Le candidat indépendant Abdelaziz
Bouteflika, propose de créer trois millions
de nouveaux postes d'emploi et d’injecter
l'équivalent de 150 milliards de dollars
dans tous les secteurs économiques afin
de financer d'importants nouveaux pro-
grammes de développement social.  

Le secrétaire général du mouvement
El-Islah, Djahid Younsi, a proposé la créa-
tion d'un tissu économique et industriel
solide composé, essentiellement, de PME.
Il a indiqué, dans ce contexte, que son
programme propose «la création de mil-
liers de pépinières de PME et de micro-
entreprises au niveau des communes, avec
en prime l'octroi de crédits sans intérêts
remboursables sur deux années aux
jeunes promoteurs». Abordant la problé-
matique du chômage, principale préoccu-
pation des jeunes et qui suscite un senti-
ment de marginalisation, il a affirmé qu'il
est essentiel de faire de la création d'em-
plois une priorité absolue pour répondre à
l'aspiration des Algériens à un change-
ment vers le mieux. Il estime que la situa-
tion sociale du pays est «catastrophique»
et est marquée par «l'érosion du pouvoir
d'achat des citoyens, la hausse du taux de
chômage et la dégradation des services
sanitaires». L’ensemble des candidats
devrait toutefois s’intéresser, davantage, à
la défense du pouvoir d’achat des
citoyens, sachant que l’inflation a drama-
tiquement érodé les maigres bourses des
consommateurs. La hausse vertigineuse
des prix des produits alimentaires et des
fruits et légumes a découragé des millions
d’Algériens en quête de mieux-être. A. A.

POUR ÊTRE PLUS PRÈS DES CITOYENS ET DE LEURS PRÉOCCUPATIONS

MOHAMED SAÏD OPTE 
POUR LA PROXIMITÉ

PAR SADEK BELHOCINE

L e candidat indépendant à l’élection
présidentielle,  Mohamed Saïd, change
de fusil d’épaule. Au septième jour de

la campagne électorale pour l’élection pré-
sidentielle, le postulant à la magistrature
suprême, qui a animé huit meetings lors de
son périple qui l’a mené dans treize wilayas
depuis le début de la campagne électorale,
estime que, finalement, «le travail de proxi-
mité, pour des rencontres-débats avec les
citoyens, est plus productif et  rapproche
davantage le candidat du citoyen». Il a
consacré cette démarche depuis hier à par-

tir de la ville de Chlef où il a transformé «le
meeting en rencontres-débats avec les
citoyens afin de leur donner la parole et les
faire participer aux  discussions», a t-il
expliqué dans une déclaration à la presse.
Etre plus près des citoyens permet, selon
Mohamed Saïd, «de trouver les solutions
adéquates à toutes les préoccupations des
citoyens par des propositions concrètes et
réalistes», expliquant que «la méthode
classique et statique des meetings est moins
efficace, alors que la méthode question-
réponse a plus d’impact et rapproche
davantage le candidat du citoyen». Le can-
didat indépendant est revenu sur le sujet qui

lui tient à cœur à savoir les dépassements
et a plaidé « pour un règlement à la source
de la question enregistrée à chaque rendez-
vous électoral en préconisant la moralisa-
tion de l’Etat ». Pour lui, ces dépasse-
ments «constituent un problème de fond qui
nécessite une solution radicale et un chan-
gement de mentalité», car, insiste-t-il «tant
que persiste l’impunité, nul ne s’inquiètera
des comportements illégaux». Refusant de
dramatiser et de faire dans la surenchère sur
ces cas, il rassure et souligne qu’ «il ne faut
pas voir derrière chaque action une inten-
tion de nuire, mais il faut être constructif en
réglant le problème au niveau local», évo-
quant le cas des salles qui lui sont accor-
dées trois heures avant les meetings dans un
«piteux état». Il évoque également  «l’in-
justice» dans la répartition des moyens de
transport entre les candidats, soulignant «la
nécessité de mettre à la disposition des can-
didats des moyens de transport aérien»
arguant qu’ « il perd énormément de temps
sur la route», ce qui le pousse, «à écourter
les rencontres de proximité avec les
citoyens».  Proposant la mise en place d’un
texte de loi relatif à la subvention accordée
aux candidats et l’introduction de cette der-
nière dans la loi de finances, le candidat
Mohamed Saïd ne manque de revenir sur
l’anarchie dans l’affichage qui se fait, a-t-il
souligné, « sans respect des espaces qui lui
sont réservés». S. B.
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Dans les meetings des candidats il a été beaucoup question d’économie nationale.

DJAHID YOUNSI À PARTIR 
DE SIDI- BEL-ABBÈS

«Nous encourageons
l’investissement de la
communauté nationale
à l’étranger»

Le candidat du mouvement  El Islah a
fait, hier,  des clins d’œil à la commu-
nauté nationale établie à l’étranger.
«Nous encourageons l’investisse-
ment de nos enfants de la commu-
nauté nationale à l’étranger qui veu-
lent servir leur pays et contribuer à
son développement» a indiqué
Mohamed Djahid Younsi  hier, à partir
de  Sidi Bel –Abbes  où il a animé une
conférence  de presse au siége de son
parti s. Pour lui, en effet, «Il est néces-
saire d’accorder des mesures incita-
tives aux membres de la communau-
té algérienne établie à l’étranger afin
qu’ils puissent investir dans leur pays
d’origine». Au chapitre des proposi-
tions pour mettre en œuvre cette
volonté, Younsi, qui bat campagne
ces derniers jours dans  l’ouest du
pays,   promet de faciliter aux
banques algériennes « «l’ouverture
de succursales à l’étranger afin de
permettre aux ressortissants algé-
riens de placer leurs capitaux dans
leur pays». Il a, de même, appelé à la
levée de toutes les entraves  ban-
caires et  douanières qui, souvent,
constituent de sérieux obstacles   à la
promotion de l’investissement  pro-
venant de cette importante  diaspora
dont les compétences  et le savoir-
faire sont avérés. En somme, comme
il l’a martelé, «l’Etat ne doit pas
abandonner ses enfants». A. S.

Mohamed Saïd faute de moyen se contente de rencontres de proximité.



Les  receveurs et
les chauffeurs ont
l’obligation de
porter cette tenue,
sous peine de
sanction, selon
l’instruction
émanant de leur
direction générale.

PAR YAZID
BOULAOUCHE

L’Entreprise de
transport urbain et
suburbain d'Alger

(Etusa), a décidé  en ce
début de printemps de
soigner le look de son
personnel. Elle a, de ce
fait, doté, l’ensemble de
son personnel de com-
plets classiques,  très
bien coupés d’ailleurs.

Les  receveurs et les
chauffeurs ont l’obliga-
tion de porter cette tenue,
sous peine de sanction,
selon l’instruction éma-
nant de leur direction
générale.  Les usagers de
cette entreprise histo-
rique du transport dans
l’Algérois ont  applaudi
cette initiative.

Cette nouvelle tenue,
stricte, impose le respect
et permet par conséquent
au personnel de mieux
assurer leurs rôles à l’in-
térieur des bus Etusa.

Néanmoins, les agents
de cette entreprise  ne
semblent pas manifester
le même enthousiasme à
cet égard. Il est en effet
souvent remarqué que
des receveurs, notam-
ment les plus jeunes, ne
portent pas  cette tenue
réglementaire, qui est
pourtant le signe distinc-

tif de leur profession. Un
receveur sur la ligne 1er-
Mai-Bachdjarah, l’a
compris à ses dépends,
arborant des jeans, il
demandait aux usagers de
payer leurs billets avant
de monter dans le bus,
cela a provoqué une dis-
pute entre lui et un usa-
ger. En effet ce dernier a
refusé de le payer, esti-
mant que rien dans sa
tenue ne permettait de
l’identifier. Le préposé a
tenté d’imposer son auto-
rité sur le vieux, en l’em-

pêchant d’accéder à l’in-
terieur du bus, peine per-
due...  Il a fallu l’inter-
vention d’un chef de
ligne, présent sur les
lieux  lequel est interve-
nu fermement pour
mettre fin à la dispute,
sans pour autant sanc-
tionner le receveur fautif.

En soignant sa tenue,
le travailleur  veille sur
l’image de marque de son
employeur. Tel est l’avis
de nombreux usagers de
l’Etusa  

Y.B.

DÉDOUBLEMENT DE LA VOIE BABA HASSEN - DRARIA 

Les travaux à l’arrêt
PAR SAID ZENTAR

T rès suivis par les automobi-
listes, les travaux du dédouble-
ment du CW 111 reliant la

commune de Draria à Baba-Hassan
sont, encore une fois, à l’arrêt, ce
n’est d’ailleurs pas la première fois
que le chantier est interrompu.

Bien que la première partie des
travaux, du côté de Baba-Hassen
soit achevée à 100%, elle demeure
fermée néanmoins à la circulation.
La seconde partie, quant à elle, qui
dépend de la commune de Draria et
où les travaux  connaissent  une
cadence très lente, sont, depuis un
certain temps, suspendus pour des
raisons que tout le monde ignore. 

Les travaux de dédoublement
devraient désengorger la circulation
entre Draria et Baba-Hassen, deux
communes qui connaissent une
démographie galopante et où le
nombre d’habitants a pratiquement
triplé durant les cinq dernières
années. Inachevés, les travaux sont
devenus une source de désagré-
ments pour les usagers qui se plai-
gnent des bouchons interminables,

de plus en plus fréquents. Ces bou-
chons sont agravés par les reven-
deurs de légumes qui squattent les
bords de cette route, toujours à l’état
de chantier en y exposant leur  mar-
chandise dans des camionnettes
transformées, pour l’occasion, en
étals de fortune, ceci au vu et au su
des autorités locales. Ces dernières
mènent, de temps à autre, des opéra-

tions pour tenter d’enrayer ce phe-
nomène,  mais ces opérations restent
toutefois «insuffisantes», selon des
riverains interrogés. En attendant,
les usagers de cette route souhaitent
voir les travaux reprendre le plus
rapidement possible afin de mettre
fin à la galère qu’ils subissent quoti-
diennement.

S. Z.

NOUVELLES TENUES POUR LE PERSONNEL DE L’ETUSA

Peu d’enthousiasme chez les jeunes 
BANCS PUBLICS
Nouvelle façon de s’asseoir

Un banc est
conçu pour s’y
a s s e o i r
confortable-
ment, à savoir
poser son p...
sur le siège et
s’adosser sur
la partie
conçue pour.
Tout le monde
sait d’ailleurs
cela. Jusque-
là rien d’extra-

ordinaire, sauf qu’une  nouvelle manière  de s’as-
seoir a vu le jour auprès des jeunes Algériens: il
s’agit de s’asseoir sur la partie prévue pour s’y
adosser tout en posant ses pieds, et par consé-
quent, ses chaussures sur le banc. Cette pratique a
tendance, malheureusement, à se géneraliser,
peut-être l’avez-vous fait vous-mêmes, au risque
de souiller ces bancs, qui seront ensuite nettoyés
par les fonds de pantalons des vieux qui aiment
bien se reposer sur ces bancs.

Sofiane B.

DAR EL-BEÏDA
Incendie dans une fabrique
de glaces 

Un incendie s'est déclaré, mardi, dans une unité
de fabrication de glaces dans la zone industrielle
n° 51 et 52. L’unité sinistrée est située à Dar El-
Beïda, à l’est d'Alger. Les flammes ont provoqué
d'importants dégâts mais heureusement sans
faire de victimes. «L'incendie s'est déclaré vers
18hdans un hangar de stockage des matières pre-
mières destinées à la fabrication de glaces», a pré-
cisé à l'APS le directeur de la Protection civile de la
wilaya d'Alger, le colonel Mohamed Tigheristine .
«Les agents de la Protection civile poursuivent
leurs efforts pour maîtriser définitivement l'incen-
die», a-t-il indiqué, soulignant que la présence de
matières plastiques et de graisses végétales dans
le hangar rend difficile leur tâche. Le colonel
Tigheristine a fait savoir que ses services ont
mobilisé «une vingtaine de camions équipés et
quelque 200 agents pour circonscrire le feu qui
s'est déclaré dans une zone située à proximité
d'unités et d'usines de production». 

BUS DE TRANSPORT URBAIN 
Des endoits insolites 
pour la campagne électorale

Les sympathisants des partis politiques ont trouvé
une brillante idée pour mener leur campagne élec-
torale: tenir des débats politiques dans les bus! En
effet des personnes  se présentant comme mili-
tants de partis, tentent de sensibiliser les citoyens,
à l’intérieur des  bus urbains, de voter pour tel ou
tel candidat. Cela a été le cas dans un bus Alger-
Tipaza où des personnes ont déclenché un débat
socio-politique auquel tous les passagers ont  fini
par participer. «Les représentants», ont exposé les
programmes de leurs candidats  et ont exhorté les
passagers à voter pour leur candidat. Les débats
étaient souvent passionnés en cas de critiques des
programmes exposés. La tension a atteint son
comble, quand un des passagers  s’est exprimé
disant: «Rien n’a été encore fait, les Algériens en
ont marre des discours préélectoraux  et des pro-
messes que l’on n’entend qu’à l’approche d’un
scrutin». Le militant a, bien entendu, défendu son
candidat en essayant de persuader les présents de
se monter reconnaissants  pour tout ce que ledit
candidat a réalisé pour eux. Le débat avait atteint
son paroxysme quand le  receveur du bus  a enfin
annoncé le terminus  

Chafika Kahlal

N° 620 | jeudi 26 mars 2009 7

L’Etusa soigne son look.



La wilaya de Tizi-Ouzou est en tête
de classement national pour ce
qui est de la récupération des
enfants par leurs mères.
PAR ZAHRA H.

L e ministre de la Solidarité nationale,
Djamel Ould Abbas, s’est rendu hier
dans la wilaya de Tizi Ouzou où il a

effectué une visite du centre psychopéda-
gogique de Boukhalfa. Le foyer pour
enfants assistés avait enregistré en 2008 36
admissions. Pour la même année, 25
enfants ont été pris en charge par la kafala
au niveau national et 05 à l’étranger. Par
ailleurs, 07 ont été récupérés par leurs
mamans. Au 31/12/2008, le centre comp-
tait 28 enfants. Depuis le début de l’année,
12 nouvelles admissions ont été enregis-
trées et il y a eu jusqu’au 23 mars en cours
04 enfants qui ont été placés dans des
familles au niveau national par le biais de
la Kafala et 05 repris par leurs mamans.
Reste le cas d’une fille que sa maman veut
récupérer mais qui ne peut le faire pour le
moment car n’ayant pas de revenu pour la
prendre en charge. Le ministre a décidé

d’accorder une pension à la maman car,
selon lui, il vaut mieux donner la pension à
la maman et réunir ainsi l’enfant et sa mère
que de donner ladite pension à la poupon-
nière pour prendre en charge le bébé.
Djamel Ould Abbas soulignera qu’en
termes de récupération des enfants par
leurs mères, la wilaya de Tizi Ouzou se
classe en première position au niveau
national. Il est à noter que parmi les enfants
qui sont au niveau dudit foyer, 05 présen-
tent un handicap.  Le taux des handicapés

au niveau national est de 23%.
Le ministre s’est ensuite rendu
au foyer des personnes âgées qui
abrite 79 pensionnaires dont 37
femmes. 04 parmi eux ont été
réinsérés dans leurs familles
depuis le début de cette année et
08 reçoivent la visite de leurs
proches. A propos de ces der-
niers, le ministre de la Solidarité
dira que les concernés sont invi-
tés à récupérer leurs parents et
qu’une aide leur sera versée afin
qu’ils puissent les prendre en
charge. Notons que parmi les
pensionnaires, 33 ont plus de 60

ans tandis que les autres, soit 46, sont âgés
de moins de 60 ans. Par ailleurs, pas moins
de 40 sont des malades mentaux, 14 sont
des handicapées physiques, 09 souffrent
d’handicap sensoriel et 06 sont grabataires.
Le centre a bénéficié d’un bus, de deux
employés, d’un médecin généraliste et
d’une employée dans le cadre du PAIS.
Notons enfin que le ministre d’obédience
FLN a animé un meeting pour appeler les
gens à aller voter massivement au profit du
candidat Bouteflika. Z. H.

KHEMIS MILIANA, COOPÉRATIVE DES CÉRÈALES ET DES LÉGUMES (CCLS)

Les fellahs réclament leurs quotas d’engrais
PAR CHEMS EDDINE MOURAH

H ier matin, vers neuf heures, on aperce-
vait devant les bâtiments abritant la
CCSL (Coopérative des céréales et des

légumes secs), une longue chaîne formée
d’agriculteurs venus de toutes les régions de
la wilaya. Munis d’autorisations spéciales
délivrées par la direction des services agri-
coles, ils sont là à attendre qu’on leur délivre
leurs quotas d’engrais. La tension monte et
chacun réclame sa part en montrant sa carte
de fellah.  Nous nous sommes approchés
pour recueillir quelques avis.  D.S., 43 ans,
agriculteur à Aïn Soltane indique que «pour
la pomme de terre, nous avons entamé l’opé-
ration semence depuis janvier et nous atten-
dons toujours la livraison des engrais. Nous
sommes en retard et la récolte risque d’être
perdue. Regardez, j’ai un bon de livraison de
100 qx et je n’ai reçu que 30 qx. Pourtant

nous avons payé à l’avance, c’est-à-dire à
raison de 4.300 DA le qx».

Un autre exploitant agricole de Djelida
explique que «depuis deux mois, on attend
toujours l’arrivée des engrais pour les
céréales.

On nous demande d’être performants et
d’augmenter la  production, mais il faut faire
le parcours du combattant pour recevoir les
commandes d’engrais. Nous ignorons la
date des livraisons et le responsable de la
distribution nous demande de patienter
encore. Jusqu’à quand ?» Pourtant,  à la
direction des services agricoles, toutes les
mesures ont été prises pour faciliter au maxi-
mum les démarches des fellahs. La CCLS
doit en principe recevoir 2.100 tonnes d’en-
grais pour couvrir tous les besoins, mais pour
le fellah, la terre n'attend pas. Enfin 9 mil-
lions de m3 d’eau sont prévus pour renforcer
l’irrigation des zones agricoles. C. E. M.

CHLEF, MONNAIE FIDUCIAIRE 

Urgence de remplacer les billets de 200 DA 
PAR BENCHERKI  OTSMANE

L e billet de banque  est omniprésent dans
notre quotidien, particulièrement dans
une société où l’usage du chèque ou de

la carte de paiement est loin d’être entré dans
les mœurs. Transitant par de multiples
filières et faisant l’objet d’infinies manipula-
tions, le billet de banque se doit d’être de ce
fait résistant. Il doit être de surcoît difficile
à falsifier. Symbole d’une nation, il doit
représenter certains aspects de sa culture.

Cependant, qu’en est-il chez nous, particu-
lièrement pour le billet de 200 DA ?  En
effet, hormis  le fait que ce billet est mon-
nayé pour accéder à certains produits -quand
il n’est pas refusé étant trop détérioré- il ne
présente aucune des caractéristiques citées
plus haut.   En fait, les billets qui circulent au
niveau des commerces de la wilaya de Chlef
ressemblent davantage à des loques de
papiers... le constat est réel et navrant. Aussi
bien aux niveau des banques qu’aux guichets
d’Algérie Poste, les billets de banque remis

aux usagers font peine à voir : usagés, déchi-
rés, sales, certains portent des inscriptions
voire même des dessins, ces billets de
banque, selon de nombreux citoyens, sont
«une honte pour notre pays». Il semble qu’il
y a urgence en la matière. 

En effet il est temps que la Banque
d’Algérie chargée de l’entretien de la mon-
naie fiduciaire, et de son intégrité intervien-
ne, afin de procéder au remplacement des
billets de banque qui lui sont reversés. Cela
est une urgence nationale. B. O.

TIZI-OUZOU, FOYER POUR ENFANT ASSISTÉS

Meilleur taux national de récupération
des enfants par leurs mamans

TIPASA 

Pas de laboratoire
d’analyses

«On doit se déplacer jusqu'à Bou-
Smaïl ou Hadjout pour faire de
simples analyses de sang» nous
confie un des habitants de Tipasa
que nous avons rencontré dans un
des laboratoires de Zéralda. En fait,
renseignement pris, Tipasa   souffre
de l’absence de laboratoire d’ana-
lyses, le seul laboratoire existant
étant celui de l’ EPSP qui, à son
tour, souffre du manque criant de
matériel et de personnel.
Le laboratoire de l’EPSP ne dispose
ni de service de bactériologie, ni de
sérologie, ni de transfusion sangui-
ne, les malades en urgence doivent
d’ailleurs prendre leur mal en
patience et aller parcourir une quin-
zaine de kilomètres pour faire les
analyses qu’il faut et peut-être se
soulager !
Au moment où les différentes for-
mules d’aide à l’emploi de jeunes
existent (Ansej, crédit bancaire).
Alors on se demande si une quel-
conque initiative été prise dans ce
sens, ou est-ce les banques qui blo-
quent les demandes de crédits ?

Aboud Kahina  

BOUMERDES

Deux morts 
et deux blessés
dans un accident
de la circulation

Deux véhicules touristiques sont
entrés en collision avec un camion
sur la RN12  à Boumerdes  lundi
dernier. Venant en sens inverse sur
l’axe de la RN 12 reliant les localités
de Si Mustapha et des Issers, le
camion a percuté les deux véhi-
cules causant la mort de deux per-
sonnes et des blessures à deux
autres a rapporté hier l’APS  selon
un bilan communiqué par la
Protection civile. 
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Djamel Ould Abbas ministre de la Solidarité.

 



L’oued Seybouse
profondément affecté par les
déchets industriels des usines
et autres fabriques implantées
sur son espace vital, est
devenu un cours d’eau
agonisant et nauséabond,
pouvant générer, selon des
experts, des épidémies graves
dans la région.
PAR RAFRAF M.

C ernée par de grosses cylindrées
polluantes, à l’image des deux
mastodontes de la sidérurgie et

de la chimie que sont Arcelor Mittal
et Fertial, le complexe d’engrais, la

ville de Annaba reste classée
comme une des régions les plus pol-
luées d’Algérie.

En l’espace de quelques années,
la dégradation de l’environnement a
atteint dans la capitale de l’acier des
proportions carrément dangereuses
pour la faune et la flore. C’est le cas
de l’oued Seybouse qui, profondé-
ment affecté par les déchets indus-
triels des usines et autres fabriques
implantées sur son espace vital, est
devenu un cours d’eau agonisant et
nauséabond, pouvant générer, selon
des experts, des épidémies graves
dans la région. Ce qui a sans doute
poussé, aujourd’hui, les pouvoirs
publics à remédier à cette déplo-
rable situation décriée depuis long-

temps par les associations écolo-
giques qui n’avaient cessé d’alerter
depuis les autorités compétentes sur
ce péril silencieux capable du pire
en matière de santé publique. Ainsi,
on croit savoir de sources proches
de la Direction de l’environnement
de la wilaya qu’un bureau d’études
français, SAFEGE a été désigné
pour entreprendre d’urgence les
études de dépollution de l’oued
Seybouse.

Cette opération a été décidée par
le ministère de l’Aménagement du
territoire, de l’Environnement et du
Tourisme, qui aurait également
lancé dans la foulée des appels
d’offres pressants en vue d’agréer
d’autres bureaux d’études auxquels
sera confiée la mission de dépollu-
tion. Cette vaste et gigantesque opé-
ration d’assainissement ciblant un
des plus importants cours d’eau en
Algérie, en l'occurrence l’oued
Seybouse, a un rapport direct esti-
me-t-on avec la volonté de l’Etat de
promouvoir avec  force les secteurs
du tourisme et de l’agriculture dans
la région.

Annaba a été tout récemment
désignée au vu de ses diverses
potentialités, par le département de
Chérif Rahmani parmi les trois
pôles touristiques par excellence en
Algérie.

R. M.

CONSTANTINE, PROCESSUS D’INVESTISSEMENT

Une formule qui n’arrive pas à decoller !
PAR KHALIDA B. 

L e tableau sombre, dressé lors de
son dernier passage à
Constantine, par le ministre de

l’Industrie et de la Promotion de l’in-
vestissement, au sujet du processus
de l’investissement  a été soigneuse-
ment «relooké», hier, par le wali.

En effet, lors d’une rencontre pré-
sidée par le chef de l’exécutif au
palais de la culture Malek-Haddad et
à laquelle ont pris part pas moins
d’une cinquantaine d’investisseurs
locaux, Abdelmalek Boudiaf, a tenu
coûte que coûte à persuader l’assis-
tance que tout allait bien et que l’in-
vestissement marque des bonds en
avant à Constantine. Il a même tenu à
féliciter certains investisseurs qui,
selon lui, «ont contribué à la promo-
tion de l’investissement dans la ville
des Ponts»!

Le chef de l’exécutif  a évité
d’évoquer les sujets qui fâchent. Il
n’a   pas fait la moindre allusion à la
nonchalance de ces investisseurs qui
ne se manifestent que pour dérober
l’argent public. Une source, bien au
fait de ce dossier, nous indique que
sur les 87 investisseurs existants et

accrédités à Constantine, 7 seulement
seraient actifs sur le terrain. Les
autres, ajoute notre source, ne se
manifestent que pour tirer des divi-
dendes. Il faut dire que dans une ville
où les investissements manquent
cruellement, la médiocrité persiste en
dépit de toutes les mises en garde. Le
processus de l’investissement souffre
à Constantine. Il n’arrive toujours pas
à décoller et cela les autorités locales
le saven!  Cela est dû à certains obs-
tacles réels et à d’autres supposés.

La majorités des investisseurs
s’adonnent au marchandage de bas
étage. Ils ont prouvé leur incapacité
d’investir même dans les secteurs tra-

ditionnels. Les plus nantis, parmi eux,
produisent pour écouler leurs mar-
chandises auprès des œuvres sociales
de certaines sociétés!

Pour revenir à la rencontre et au
plaidoyer du wali , il serait important
de signaler que ces mêmes investis-
seurs viennent d’être sollicités pour
constituer une société par actions
dans le but d’investir sur le site pitto-
resque de Bardo.

Certes, ils ont pu mener à bien les
investissements dans de petits vil-
lages, mais Constantine est loin
d’être une petite localité, on ne peut
donc que croiser les doigts  en atten-
dant... K. B.

ANNABA

Pollution de l’oued Seybouse
MILA, ACCIDENTS  

Encore deux morts à déplorer
L’explosion d’une bonbonne de gaz, à l’intérieur
d’une cuisine, a coûté la vie à Kh.Ch, âgée de 34
ans, mère de deux  jeunes enfants, dimanche à
Aïn el Hamra dans la commune de Bouhatem. Le
mari de la victime a été blessé dans l’explosion,
mais ses jours ne seraient pas en danger. 
A la sortie ouest de Mila, B.El Hani, âgé de 34 ans,
a été  écrasé par son propre véhicule, un car
Mercedes dont il réparait la roue. 
Les corps des défunts ont été transportés,  respec-
tivement, aux morgues des hôpitaux de Ferdjioua
et Mila par les éléments de la Protection civile.
Des enquêtes ont été ouvertes par les services de
sécurité pour déterminer les causes exactes de
ces deux drames.

Zaoui  A/Raouf  

EL-TARF 

Tomates industrielles 

Les pépinières de tomate industrielle occupent
une superficie de plus de 100.000 m2 à El-Tarf,
permettant d’envisager pour 2009 une production
de 70,30 millions de plants de tomate industrielle,
a indiqué mercredi le directeur des services agri-
coles (DSA). 
Ces plants permettront, selon M. Mohamed-Laïd
Aouadi, le repiquage de 2.510 hectares sélection-
nés et retenus pour cette campagne agricole qui
doit "passer à la vitesse supérieure" dans les pro-
chains jours avec la mise en terre des plants de
tomate. 
15 hectares se trouvant dans la commune de Ben
M’hidi ont été déjà repiqués par une variété de
tomate précoce, a souligné le même responsable,
ajoutant que les autres parcelles seront repiquées
au fur et à mesure de l’assèchement des superfi-
cies encore inondées par les récentes pluies qui
se sont abattues sur la région

M’SILA

Autorail 
L’autorail reliant M’sila à Constantine via Barika,
Ain Touta et Batna est entré mardi en phase d’es-
sais techniques. 
Le ministre du Transport, M. Amar Tou, a présidé
la cérémonie des essais techniques de cet auto-
rail,  d’un coût de 700 millions DA, qui desservira
quotidiennement cette ligne en aller-retour et pas-
sera à l’exploitation commerciale à compter du 2
avril prochain, a affirmé le ministre.  
M. Tou a indiqué que les lignes Sétif-Alger,
Skikda,Constantine, Ain M’lila-Tébessa, Jijel-
Constantine, Bejaïa-Alger et Alger-El Affroun
seront soumises cette semaine à des essais tech-
niques. Ces essais techniques de la ligne M’sila-
Borj Bou Arrerij seront menés prochainement
avec un train de banlieues, a précisé le ministre. 
Selon les cadres de la SNTF, l’autorail de M’sila
pourra transporter jusqu'à 200 voyageurs à plus
de 100 km/h et effectuera six arrêts dans la wilaya
de M’sila.
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L’oued Seybouse affécté par les déchets industriels.

Vue de la ville.
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L 'Autorité palestinienne
s'est félicitée hier des
déclarations du président

américain Barack Obama, dans
lesquelles il a réaffirmé la
volonté de son pays à œuvrer
pour la création d'un Etat
palestinien.  Ces déclarations
de M. Obama "montrent le
sérieux de la nouvelle adminis-
tration américaine en ce qui
concerne le processus de paix",
a affirmé le porte-parole du

président palestinien
Mahmoud Abbas, Nabil Abou
Roudeina. A ce propos, M.
Abou Roudeina a souligné que
la nouvelle administration
américaine devrait adopter
"une position claire exigeant
l'arrêt de la colonisation
(israélienne)" car, selon lui,
elle peut exercer "des pressions
sur Israël sur ce point et pour
qu'il accepte un règlement basé
sur deux Etats".  Mardi, Barack

Obama avait jugé "crucial" de
progresser vers une "solution à
deux Etats où Israéliens et
Palestiniens puissent vivre en
paix côte à côte, dans leurs
Etats, en paix et en sécurité".
Par ailleurs, M. Obama a
reconnu que la nouvelle donne
en Israël, où un cabinet de droi-
te dirigé par le Benjamin
Netanyahu, opposé à la créa-
tion d'un Etat palestinien, doit
être prochainement investi,

n'allait pas simplifier le proces-
sus de paix avec les palesti-
niens.  Depuis la reprise des
négociations de paix israélo-
palestiniennes en novembre
2007 à Annapolis (Etats-Unis),
les Palestiniens et Israël ne
sont pas parvenus à un accord
sur les questions en suspens
concernant notamment le statut
d'El Qods occupée et le tracé
des frontières. 

APS

Publicité

CRÉATION D'UN ETAT PALESTINIEN 

L'Autorité palestinienne se félicite 
des déclarations d'Obama

Damas a exercé une
tutelle de près de 30
ans sur son petit
voisin  jusqu’après le
meurtre du dirigeant
libanais qui avait fini
par s’opposer à son
influence. 

L e président syrien Bachar
al-Assad a  affirmé dans
une interview publiée
hier que son pays ne

détenait «aucune  information»
sur l’assassinat de l’ex-Premier
ministre libanais Rafic Hariri,
«Du point de vue sécuritaire,
nous n’avons aucune informa-
tion à ce sujet.  Nous avons
coopéré avec les enquêteurs de
la Commission (de l’Onu) (...),

mais  nous ne possédons aucu-
ne information pertinente», a-t-
il indiqué au quotidien  libanais
As Safir, proche de la minorité
parlementaire soutenue par
Damas. Les deux premiers rap-
ports de la Commission d’en-
quête de l’ONU, créée deux
mois après l’assassinat de Rafic
Hariri le 14 février 2005 à
Beyrouth, avait  conclu à des
«preuves convergentes» sur
l’implication des renseigne-
ments  syriens et libanais.
Damas a exercé une tutelle de
près de 30 ans sur son petit voi-
sin  jusqu’après le meurtre du
dirigeant libanais qui avait fini
par s’opposer à son  influence.
«Nous sommes sortis du Liban
tout de suite après, et nos rela-
tions avec les  autorités liba-
naises ont été rompues, il n’y
avait donc pas moyen de cher-

cher  des informations ou d’en-
quêter sans coopération avec
les services de sécurité  liba-
nais», a ajouté le président
syrien, en référence au retrait
des troupes  syriennes du Liban
en avril 2005. Il a par ailleurs
souligné qu’il «n’y avait aucu-

ne garantie» de non  politisa-
tion du Tribunal spécial pour le
Liban (TSL) qui a ouvert le 1er
mars à  La Haye et est chargé de
juger les auteurs présumés de
l’assassinat de Hariri et
d’autres d’attentats terroristes
perpétrés par la suite au Liban. 

ASSASSINAT DE HARIRI  

ASSAD : LA SYRIE N’A «AUCUNE 
INFORMATION» SUR LE SUJET 

TRAITÉ DE LISBONNE 
La crise politique
tchèque "complique"
sa ratification  

La chute programmée  du gouverne-
ment tchèque va "compliquer" le proces-
sus de ratification  parlementaire du trai-
té de Lisbonne dans le pays, a estimé
hier le  vice-Premier ministre tchèque
chargé des Affaires européennes,
Alexandr  Vondra. "Les développements
actuels compliquent la situation"
concernant la  ratification de ce texte
censé faire mieux fonctionner l'UE élar-
gie, avec  notamment la création d'un
poste de président stable de l'Europe, a
déclaré M.  Vondra lors d'une conféren-
ce de presse au Parlement européen à
Strasbourg. La République tchèque est
l'un de deux pays avec l'Irlande à ne pas
avoir  encore validé le traité de
Lisbonne. Sans ratification par l'en-
semble des Etats  de l'UE, il ne pourra
pas entrer en vigueur.

ACCORD ENTRE LA FAO ET PÉKIN 
Octroi de 30 M USD aux
pays en développement 

La Chine a signé un accord avec
l'Organisation de l'ONU pour l'ali-
mentation et l'agriculture (FAO) por-
tant sur un fonds fiduciaire de 30
millions de USD en faveur de cer-
tains pays notamment l'Afrique, a
indiqué hier un communiqué de la
FAO. 
Selon cette source, "le gouverne-
ment de Pékin offrira les services
d'experts agronomes chinois aux
pays en développement: assistance
technique, formation, intrants et
petits équipements sont au pro-
gramme", en vertu de cet accord
signé mardi entre les deux parties. 
D'une durée de trois ans à raison de
10 millions de dollars l'an, le fonds
fiduciaire sera centré sur l'Afrique,
mais il n'exclura nullement d'autres
régions du monde, a précisé le
communiqué.  Avec la signature de
cet accord, "la Chine rejoint le pelo-
ton des grands  pays donateurs de
la FAO", a affirmé cette dernière. 

APS 

Bachar al-Assad.



FOOTBALL : MISE À JOUR
DU CALENDRIER DE LA DI

LE MC ALGER 
EN DIFFICULTÉ

DEVANT LA JSMB 
Page 14

DIVISION II : 25E JOURNÉE
DU CHAMPIONNAT 

LE WAT AU REPOS
CRAINT POUR 
SON FAUTEUIL 

DE LEADER
Page 14

QUARTS DE FINALE DE LA COUPE D’ALGÉRIE

Les quarts de finale de la Coupe d'Algérie
seniors de football, prévues ce week-end,
sont dominés par des rencontres inédites

dont celle opposant le «Petit Poucet», l’ES
Ben Aknoun au champion arabe en titre e

t leader du championnat, la redoutable
formation de l’Entente de Sétif.

LE CENDRILLON, BEN AKNOUN
FACE À L'EXPÉRIMENTÉE

ENTENTE DE SÉTIF

CAN-CM 2010: RWANDA-ALGÉRIE

LES VERTS SE SONT ENVOLÉS
HIER À DESTINATION DE KIGALI

Lire page 14

Lire page 12

La sélection algérienne de football s'est envolée hier à destination de Kigali pour y
rencontrer le Rwanda samedi prochain à 14h30 et ce, pour le compte de la première journée
du 3è et dernier tour des qualifications jumelées de la CAN et du Mondial 2010 de football.
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CAN-CM 2010: RWANDA-ALGÉRIE

LES VERTS SE SONT ENVOLÉS HIER 
À DESTINATION DE KIGALI

JOSEPH GED RENCONTRE L’EN À LA VEILLE DU MATCH RWANDA-ALGERIE

«BONNE CHANCE AUX FENNECS!»
PAR AMAR AOUIMER

U ne ambiance bon enfant régnait,
mardi, au sein de l’équipe
nationale de football, notam-

ment après la visite conviviale de
Joseph Ged, lequel a discuté avec les
joueurs et le staff technique sur la ren-
contre devant opposer, samedi
prochain, le Rwanda à l’Algérie et
comptant pour le troisième tour des
éliminatoires jumelées de la coupe du
monde et de la CAN 2010. Cette visite
de courtoisie de Ged intervient en

vertu de la convention signée entre
Wataniya Telecom Algérie (WTA) et
la Fédération algérienne de football
(FAF). Le directeur général de WTA,
Joseph GED s’est bien familiarisé
avec les joueurs et le staff de l’équipe
nationale à l’issue d’une conférence
de presse, animée à l’hôtel Hilton par
le coach Rabah Saâdane, à la veille de
leur voyage au Rwanda. Lors de cette
rencontre, Ged a souhaité bonne
chance aux joueurs de l’équipe
nationale ainsi qu’au staff technique
pour le match qui opposera les Verts à

l’équipe du Rwanda et leur a réitéré
son soutien, ainsi que celui de Nedjma
dont l’image accompagnera les
joueurs tout au long de leur parcours.

Ged, en tant que sponsor principal
de la Fédération algérienne de football
et des matchs de l’équipe nationale,
s’est entretenu avec les joueurs des
valeurs essentielles du sport, que sont
le fair-play et la performance. Il a
souhaité que le support de Nedjma soit
de bon augure pour le football
algérien. 

Les Fennecs se sont dits ravis par
l’implication et le support apporté par
Nedjma et ont été particulièrement
touchés par les encouragements
chaleureux du directeur général de
Wataniya Telecom Algérie.  Nedjma
soutiendra, de tout cœur, l’EN à Kigali
le 28 mars et souhaite un bon résultat
pour les coéquipiers de Ghezzal, en
attendant la fameuse rencontre face à
l’Egypte le 7 juin prochain au stade
Mustapha-Tchaker à Blida. Bonne
chance aux étoiles de l’EN!

A. A.

QUARTS DE FINALE DE LA COUPE D'ALGÉRIE

Le Cendrillon, Ben Aknoun, face à l'expérimentée Entente de Sétif
L es quarts de finales de la coupe

d'Algérie seniors de football, prévus ce
week-end, sont dominés par des ren-

contres inédites dont celle opposant le
petit poucet, l’ES Ben-Aknoun au cham-
pion arabe en titre et leader du champion-
nat, la redoutable formation de l’Entente de
Sétif. Mais, il ne faut surtout pas oublier les
autres matchs, car Dame Coupe nous a tou-
jours réservé des surprises et la présence de
Ben Aknoun à ce niveau de la compétition
est des plus illustrative.

Les deux chocs entre le MC El Eulma et
le CA Bordj Bou-Arreridj ainsi que CR
Belouizdad-WATlemcen sont dignes d’être
suivis. Il est vrai que sur le plan théorique,
l’Entente de Sétif est largement favorite
devant la modeste formation de Ben
Aknoun, mais attention aux surprises. Aït
Djoudi et ses joueurs assurent que «Ben

Aknoun est une équipe à prendre au sérieux,
car sa présence à ce niveau de la Coupe
d’Algérie n’est pas du à un simple hasard.
».

C’est bien dit et en plus, les gars de Ben
Aknoun ont tout à gagner, car même s’ils
perdent, ce serait tout de même devant un
«grand» club de l’élite.

La différence, théoriquement, est en
faveur de Sétif, puisque une équipe de
régionale 2, ligue de football d'Alger face
au leader de la D1 et détenteur deux fois de
suite de la ligue des champions arabe, il n y
a vraiment pas photo…

Par ailleurs, le derby de l’Est affichera
sûrement complet en opposant deux forma-
tions de la Division I : le MCEE au
CABBA. Le CABBA, est entrain de réaliser
une saison époustouflante en championnat
et veut aller le plus loin possible en coupe et

une équipe d’El Eulma qui allie le bon et le
mauvais et qui veut justement se faire une
santé avec la Coupe …

la mission des gars de Bordj Bou-
Arreridj ne s’annonce guère facile devant
une équipe d’El Eulma bien déterminée à
gagner ce match et redonner espoir à ses
fans pour rivaliser avec une formation
comme l’Entente de Sétif qui se trouve à
pas moins de 27 kilomètres seulement de
cette charmante Daira.

Car, en réalité le vainqueur de cette ren-
contre sera opposé en demi-finale au vain-
queur du match entre l'ES Ben Aknoun à
l'ES Sétif et c’est tout dire. L'autre belle
affiche au programme verra le CR
Belouizdad donner la réplique vendredi au
WA Tlemcen (D2) à Relizane, dans un
match qui promet. Le finaliste malheureux
de la dernière édition, le WAT, connu pour

être l'un des spécialistes de l'épreuve, tente-
ra de prendre le dessus sur le Chabab et pas-
ser au dernier carré. Les tlemceniens, lea-
ders de la D2, n'auront pas la tâche facile
face une coriace équipe du Chabab, qui n'a
plus atteint ce tour depuis l'année 2003,
lorsque les Rouge et Blanc se sont inclinés
en finale face à l'USMA (2-1) au stade
Tchaker (Blida).

L'autre équipe de D1, l'USM Annaba en
l'occurrence, rencontrera le SA
Mohammadia au stade Mustapha Tchaker
(Blida), dans un match où la surprise n'est
pas à écarter.

Les gars de Annaba, irréguliers et en
déclin en Championnat, comptent jouer à
fond cette compétition de la Coupe, mais il
va falloir passer par le SA Mohammadia qui
ne se trouve sûrement pas là par hasard…

S. B.

La sélection algérienne 
de football s'est envolée
hier à destination de Kigali
pour y rencontrer le
Rwanda samedi prochain à
14h30 et ce, pour le compte
de la première journée 
du 3è et dernier tour des
qualifications jumelées 
de la CAN et du Mondial
2010  de football.

PAR SAÏD BENALI

L e ministre de la Jeunesse et
des sports, M. Hachemi
Djiar et le président de la
Fédération algérienne de

football (FAF), M. Mohamed

Raouraoua, ont tenu à saluer les
Verts à l’aéroport d’Alger juste
avant leur départ vers Kigali afin
de les encourager pour ce match
important en terre rwandaise.

Il est bien loin ce temps où les
responsables du sport en général

et du football en particulier se
déplacent à l’aéroport pour saluer
les joueurs s’apprêtant à une mis-
sion de représentation du pays.
Donc, c’est déjà un bon départ…

Pour revenir à l’équipe algé-
rienne, 24 joueurs ont été convo-

qués par le coach Rabah Saâdane
pour cette entrée en matière du
dernier tour de cette double quali-
fication au Mondial et à la CAN,
face au Rwanda.

Avant le départ, l’entraîneur
national, Rabah Saâdane a décla-
ré, entre autres : «je suis confiant
pour le match de samedi prochain
d’autant que j’enregistre avec
satisfaction chez les joueurs une
mobilisation et uneconcentration
maximales. Les joueurs sont
déterminés à revenir avec un
résultat positif de Kigali ».

De son côté, Madjid Bougherra
(Glasgow Rangers/Ecosse), verse
dans le même optimisme, en assu-
rant: «nous sommes décidés à
bien entamer ce 3è et dernier tour
de ces éliminatoires jumelées
Coupe du Monde et Coupe

d’Afrique des Nations. C'est un
match  important pour nous et
nous tenterons de ramener un
résultat positif de Kigali. En tous
les cas, je suis vraiment optimis-
te».

Selon coach algerien, «l'état de
santé des joueurs n’est pas alar-
mant; quant à Rafik Saifi (FC
Lorient), il est certes blessé, mais
sa blessure n’est pas grave et il
devra en principe jouer samedi
prochain face au Rwanda.

Les autres joueurs sont en
forme et nous avons déjà notre
plan tactique de jeu qui sera pau-
finé au cours des deux séances
d'entraînement prévues à Kigali,
afin d'être au top le jour du
match», a conclu l’entraîneur
national Rabah Saâdane.

S. B.

FAF :
Raouraoua explique aux
entraîneurs les reformes
engagées par la fédération
Le président de la Fédération algérienne de football (FAF),
M. Mohamed Raouraoua a expliqué aux entraîneurs, les
réformes engagées par son instance, et qu'elle compte
mener à terme avec l'aide de tous les acteurs du football
national, notamment, celle des techniciens. Intervenant à
l'occasion de la séance de travail et de concertation avec
les entraîneurs en chef des clubs de division nationale I et
II, le président de la FAF a exhorté les techniciens à oeuvrer
à l'élévation du niveau technique des joueurs, à présenter
à la FAF et à la LNF toutes les suggestions susceptibles
d'aider au développement et participer activement à la
lutte contre la violence dans les stades. Il a demandé, en
particulier, qu'une partie du temps des programmes soit
consacrée à la diffusion, aux joueurs, du contenu des lois
de jeu et des règlements généraux qui régissent le foot-
ball. M. Raouraoua a appelé les entraîneurs à s'organiser
pour la création du collège d'entraîneurs pour en faire une
force de propositions et pour qu'il puisse participer à l'éla-
boration de la politique nationale du développement du
Football avec la Direction Technique Nationale. De son
coté, le président de la Ligue nationale (LNF), M.
Mohamed Mecherara a abordé avec les techniciens la ges-
tion du calendrier de la saison en cours et l'élaboration du
calendrier de la saison prochaine 2009/2010. Un débat
fructueux a permis d'analyser l'ensemble des préoccupa-
tions des entraîneurs auxquels le président de la LNF a
expliqué les contraintes  existantes quant à leur dissipe-
ment. Ce qui a permis d'aboutir à une compréhension
mutuelle et à la nécessité d'œuvrer ensemble pour une
meilleure gestion de nos compétitions.

Saifi et les fennecs : ne pas trébucher à Kigali. Ph
 / 
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FOOTBALL : MISE À JOUR DU CALENDRIER DE DI

Le MC Alger en difficulté face à la JSMB

L' absence du WA Tlemcen
vendredi en championnat
d'Algérie de seconde divi-

sion, en raison de sa participation
avec le SA Mohammadia en
quarts de finale de la Coupe
d'Algérie, pourrait permettre au
PAC ou au MCO de lui ravir le
fauteuil de leader, à l'occasion de
la 25e journée amputée de trois
matches, dont le derby constanti-
nois: MOC-CSC. 

En effet, le Paradou AC (2e -
41 pts) en voyage à Skikda et le
MC Oran (3e - 40 pts), qui
accueille le MO Bejaia, pour-
raient en cas de victoire, dépasser

le Widad, occupé par son match
de Coupe face au CR Belouizdad.
Le PAC, qui reste sur une série de
victoires, pourrait continuer sur sa
lancée en profitant de la sanction
du huis clos imposé à la JSM
Skikda.  Le MC Oran en net pro-
grès depuis la phase retour et qui
aura une tâche assez facile devant
le MO Bejaia, pourrait être leader
pour la 1re fois de la saison, en
cas de faux pas du PAC à Skikda.
Sa victoire jeudi dernier, aux
dépens de l'ASMO a donné un
sacré coup au moral des hommes
de Omar Belatoui, décidés à pour-
suivre leur belle série, afin de

retrouver cette saison l'élite natio-
nale qu'ils avaient quittée pour la
1re fois de leur histoire en juin
2008.  L'adversaire du jour, le MO
Bejaia voudrait, au stade
«Bouakeul», réussir un exploit
comme celui obtenu vendredi der-
nier devant l'USM Bel-Abbès. 

Son compagnon d'infortune,
l'OM Ruisseau qui se trouve sur la
corde raide, n'arrive plus à gagner.
Son match face au CA Batna à
Alger, semble être celui de la der-
nière chance.  Les Batnéens en
course pour l'accession ne sont
pas prêts à faire la moindre
concession.  L'USM Sétif qui

patauge dans la zone dangereuse
risque de compliquer davantage
sa situation au classement général
à l'occasion de son déplacement à
Bel-Abbès, devant une formation
désireuse de se racheter de sa
défaite concédée à Bejaia dans les
temps additionnels.  Enfin, le
match US Biskra-ASM Oran
oppose deux équipes pratique-
ment à l'abri de toute mauvaise
surprise. Leurs chances d'acces-
sion sont également minimes, rai-
son pour laquelle elles joueront
sans la moindre pression.  Les
rencontres, MO Constantine/CS
Constantine, WA Tlemcen/OM

Arzew et ES Mostaganem/SA
Mohammadia ont été reportées à
une date ultérieure, alors que le
WR Bentalha sera exempt.

Après deux matchs sans
victoires face à l’USMA
et l’ASO, le Mouloudia
d’Alger se trouve
aujourd’hui dans 
une situation difficile en
s’apprêtant  à rencontrer
la redoutable formation
de la JSM Béjaïa, dans
un match qui s’annonce
d’ores et déjà palpitant  
à suivre. 

PAR SAÏD BENALI

L a situation du groupe est
délicate et l’ambiance est
très tendue surtout avec le
limogeage de l’entraîneur

Alain Michel. Benié et ses
coéquipiers se doivent donc
d’enregistrer une victoire sous
peine de voir leur situation se
compliquer davantage mais sur-
tout pour leur public.  Quant aux
Béjaouis, ce match tombe bien

pour mesurer l’éfficacité des
attaquants hors de leurs bases.
D’ailleurs, les Béjaouis négo-
cient bien leurs déplacements,
les Vert et Rouge sont donc
avertis. Chay connaît bien le
Mouloudia et pourrait bien jouer
un tour à l’entraîneur intérimai-
re du MCA.

Mais, cette fois-ci, juste-
ment, les Badji et consorts joue-

ront devant leur public et c’est
une arme à double tranchant.
Tout dépendra donc de l’entame
du match; si les Mouloudéens
marquent d’entrée, ils seront
bien encouragés par leur public
et ils auront le soutien voulu,
dans le cas contraire, on n’ose
pas imaginer la suite… L'autre
rencontre au programme de
cette mise à jour verra l'ASO

Chlef  accueillir une équipe de
l’AS Khroub à la recherche de
ses repères. Les Khroubis, qui
ont bien débuté la compétition,
se sont faits piéger par eux-
mêmes en cédant plusieurs
points et particulièrement chez
eux. Cette fois-ci, leur mission
est plus difficile surtout devant
une équipe de l’ASO qui vient
juste de relever la tête en réus-
sissant un probant match nul
face au MCA alors qu’elle res-
tait sur des résultats négatifs.
L'ASO est réputée intraitable à
domicile et c’est ce qui la met
dans la peau de favorite en puis-
sance de ce match et on ne voit
sincèrement pas comment les
khroubis vont se comporter face
à cette difficile et coriace équipe
locale de Chlef. L'arrivée du
nouvel entraîneur, Mustapha
Biskri, pourrait être un stimulant
pour les camarades de
Benchergui, mais cela reste
insuffisant devant une équipe
aussi redoutable que l’ASO.

S. B.

DIVISION II : 25E JOURNÉE DU CHAMPIONAT

Le WAT au repos craint pour son fauteuil de leader

26È JOURNÉE : 
USMS -JSMS, MOB -MOC reportés 
Les matchs USM Sétif-JSM Skikda et MOBejaia-MO Constantine
comptant pour la 26è journée du championnat d'Algérie de divi-
sion deux, initialement prévus respectivement les 2 et 3 avril pro-
chains ont été reportés à une date ultérieure, indique mardi la
Ligue nationale de football (LNF). Le report de ses deux ren-
contres a été dicté par la programmation des matchs retour du
second tour de la Coupe de la Confédération africaine de football
prévus le vendredi 3 avril. L'ES Sétif accueillera les Libyens de
Syrte au stade du 8 mai 45, tandis que la JSM Bejaia affrontera
les Sénégalais de l'ASC Yakaar au stade de l'unité maghrébine.

Demain à 15h00 : 
OM Ruisseau - CA Batna 
USM Bel-Abbés - USM Sétif 
JSM Skikda - Paradou AC (à huis-clos) 
MC Oran - MO Bejaia 
US Biskra - ASM Oran        

MO Constantine - SC Constantine 
WA Tlemcen - OM Arzew 
ES Mostaganem - SA Mohammadia 
Exempt: WR Bentalha. 

PROGRAMME

MATCHES REPORTÉS 

MCA-JSMB

Choc à Bologhine
Le MC Alger, dos au mur après deux

matches sans victoire, tentera de

réagir en accueillant la JSM Béjaia.

La contre-performance de lundi der-

nier face à l'ASO à domicile (2-2),

après avoir mené au score (2-0) à la

mi-temps, est venue porter un autre

coup de massue au MCA après la

débâcle face au voisin usmiste (3-0)

jeudi dernier. 
Rien ne va plus ainsi dans la maison

du Doyen où les coéquipiers du capi-

taine Fayçal Badji devront sortir la

tête de l'eau, cette fois-ci avec la pré-

sence de leur public après avoir

purgé la sanction des deux matches à

huis clos (USMH-ASO).  La JSMB,

l'une des révélations de la saison

avec le CABBA, se déplacera à Alger

avec la ferme intention de se racheter,

après le nul concédé at home lors du

derby Kabyle face à la JSK (0-0). Les

béjaouis comptent revenir avec un

résultat probant dans l'objectif de res-

ter dans le sillage du leader. 

L’ enfant de Ain El Fouara semble opti-
miste pour l’issue de la partie de cet
après-midi. Pour lui, son équipe a

grandi. La preuve, elle a tenu tête à la JSK.
On le contactant pour avoir ses impressions
d’avant-match, l’ex-Eulmi lancera : « Il faut
savoir que la JSMB a grandi. Ce n’est plus
ce club en apprentissage qui joue pour sa
survie en D1. Cela dit, en ce qui concerne le
match d’aujourd’hui, on peut revenir chez
nous avec un bon résultat. On l’avait fait
lors de notre déplacement à Zioui, je ne vois
pas pourquoi on ne referai pas le même

coup cet après midi.  La richesse de notre
effectif fera la différence. Ce n’est pas parce
qu’on sera amoindri de Mechia et Zafour,
qu’on ne pourra pas tenir tête au Doyen. Et
cela même, il faut le dire, le MCA n’est pas
une équipe facile à manier.  Car même si ce
club est en train de manger son pain noir, il
pourra rebondir. Raison pour laquelle, on
doit être vigilant et essayer de contrer les
Algérois.  Ce qui est certain, c’est qu’il faut
gagner contre le MCA pour consolider notre
position en haut du tableau.» 

M. Y. 

PAR MADANI Y. 

L’ ex-Canari qui défend aujourd’hui
comme il se doit les couleurs du
Doyen a voulu parler de la ren-

contre de cet après midi, avant de parler de
son probable transfert à l’école nantaise
l’été prochain. Il explique :  «La question
ne se pose même pas. On doit gagner à
tout prix cet après midi pour éviter l’enfer.
Certes, on est en train de subir un passage
à vide, mais il faut y mettre un terme. Si on
veut continuer à espérer un avenir serein,
il faut un déclic contre la JSMB. Je pense

que le retour de notre public sera d’une
grande aide pour nous. En tout cas, on est
condamné à la gagne.» Pour ce qui est de
son transfert à Nantes, Farid ajoute : «
Effectivement, le recruteur du FC Nantes
est à Alger. 

Il va venir me superviser ainsi que
Bedbouda aujourd’hui. J’espère taper
dans l’œil de ce Nantais. Car, c’est une
chance qui te sourit une fois. 

Cependant, je me dois de donner le max
pour mon équipe aujourd’hui, car, le plus
important, c’est de gagner la partie. » 

M. Y. 

IL VA ÊTRE SUPERVISÉ AUJOURD’HUI PAR LE FC NANTES  

Daoud (MCA) : «Condamné à la victoire»

…  F A C E  À  F A C E  …  F A C E  À  F A C E  …  F A C E  À  F A C E  …  F A C E  À  F A C E  …  

MISSALI (JSMB) :

«Il faut gagner contre le MCA» 

Les Mouloudéens sont désormais dos au mur. La victoire est impérative. Ph
 / 
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A LA LIBRAIRIE TIERS-MONDE 

La folie au bord 
de la raison

Les l’auteur Lahcène Moussaoui  dédi-
cacera aujourd’hui à partir de 14H30 à
la Librairie du Tiers-Monde son ouvra-
ge Dialogue d’un fou avec lui-même
édité par la maison Edition Casbah. 

SUR LES PLANCHES DU TNA 

Attention inqilab !

Dans le cadre de sa manifestation inti-
tulé «Mars ô féminin», le Théâtre natio-
nal algérien (TNA) abrite aujourd’hui à
partir de 15 heures la représentation
théâtrale El Inqilab. 

CONCERT AU THÉÂTRE DE VERDURE 

Ça va jazzer ! 

L’établissement Arts et culture organi-
se aujourd’hui à partir de 20h30 au
Complexe culturel Laadi Flici (Théâtre
de Verdure) un concert de jazz avec le
groupe Madar.  Madar est un projet
musical qui a été lancé suite à la ren-
contre entre Khireddine M’Kachiche
(violon) et Nadjib Gamoura (basse) lors
de la première résidence de formation
jazz en Algérie organisé par l’associa-
tion Limma à Constantine en octobre
2007.

MANIFESTATIONS CULTURELLES
À EL MOUGAR 

Pour les gosses 
et rien que pour eux !

Dans le cadre de ses
activités culturelles,
l’Office national pour
la culture et l’infor-
mation (ONCI) orga-
nise pour le grand
bonheur des enfants
et des parents un
programme spécial
qui leur a été dédié.
Ainsi pour aujour-

d’hui il y aura à la salle El Mougar la
représentation de la pièce de théâtre El
Amira wal ousfour (la princesse et l’oi-
seau) de la troupe Ouchq El Khachaba
de Bordj Bou Arréridj. La journée de
demain sera marqué par des jeux
divertissants, contes et chants avec
Arnouba du monde des petits et de la
beauté sous le titre «Haya n’el’ab». 

Les rendez-vous du week-end

PAR KAHINA HAMMOUDI 

P our leurs vacances de
printemps, les jeunes
pourront découvrir à la

salle de cinéma Algeria la pro-
jection du long-métrage Max
Payne réalisé par John Moore
avec Mark Wahlberg, Mila
Kunis, Beau Bridges. Ce film
d’action, sorti en novembre
2008,  est projeté tous les jours
jusqu’au 31 mars, à raison de
trois séance par jours  de 13
heures, 15h30 et 18 heures). 

L’histoire est donc celle de
Max Payne, un flic déterminé
qui a retrouvé ceux qui ont bru-
talement assassiné sa famille et
son partenaire. Obsédé par sa
quête de vengeance, il laisse

son enquête l’entraîner dans un
voyage cauchemardesque dans
les bas-fonds de l’underground
new-yorkais. Tandis que le
mystère s’épaissit, Max va
devoir affronter de puissants

ennemis mais aussi ses propres
démons.

Max Payne est l’adaptation
du jeu vidéo éponyme sorti en
2001. Ce jeu, permettant au
joueur d’incarner un flic vio-

lent en quête de vengeance,
innovait grâce à l’introduction
du «bullet-time» dans le game-
play et de séquences oniriques.
Fort de transitions déclinées
sous forme de superbes bandes
dessinées et d’un univers à
part, le jeu a été gratifié d’une
suite, The Fall of Max Payne en
2003. Vendus à près de 7 mil-
lions d’exemplaires à travers le
monde, les jeux connaissent un
succès planétaire. D’où l’adap-
tation cinématographique. Le
film s’inspire donc des deux
jeux, dont il reprend les person-
nages (Bravura, Mona Sax,
Jack Lupino, etc.) et reproduit
l’atmosphère mi-rêve, mi-réali-
té très sombre des opus vidéo-
ludiques. K. H.

A L’AFFICHE À LA SALLE ALGERIA 

Max Payne envoûte les jeunes 

Dans son dernier essai,
l’anthropologue Tassadit Yacine
adopte une approche dialectique
pour étudier l’izli, initialement
expression poétique codifiée et
socialement admise de sentiments
intimes chez les femmes et les
jeunes garçons de Kabylie. Si
Mohand Ou M’hand (1840/1905),
dont le verbe est le corollaire et
l’illustration de bouleversements
historiques,  donne à ce genre un
caractère national avec
l’installation violente de
l’oppression coloniale qui pousse
la société d’alors à se crisper
jusqu’à la fossilisation sur ses
valeurs traditionnelles
irréversiblement obsolètes.
PAR KARIMÈNE TOUBBIYA  

S elon Tassadit Yacine, l’izli est avant
tout un cri. Un cri de femme qui joue
le rôle d’exutoire autorisé dans une

société où l’homme domine partout et tout
le temps. «Pour que l’ordre marche il faut
l’indispensable béquille du désordre», écrit
l’essayiste. Sans cette béquille lui garantis-
sant la vie,  l’ordre traditionnel dans la
forme extrême qu’il a revêtu plus tard avec
l’incursion coloniale, ne peut que mener à
ces formes mortifères que les anthropo-
logues coloniaux confondront  trop vite
avec l’essence même de la société tradition-
nelle. 

«L’izli représente la dose et la forme de
déviance socialement admise», écrit plus
loin l’auteure qui examine soigneusement
les mécanismes traditionnels de cette liberté
conditionnelle du verbe féminin. Ainsi face
aux Tiqsiddin, longues pièces de poésie
écrites par les hommes et dont les sujets
sont souvent épiques, donc «sérieux» les
izlan sont souvent courts et légers donc «fri-
voles». Ce sont en réalité de véritables
condensés de situations de tensions doulou-
reuses exprimés dans un style le plus sou-
vent allusif et humoristique. Pour circonve-
nir les conséquences de l’amour, cause
potentielle de désordre, la société tradition-
nelle consent aux femmes et aux  adoles-
cents,  encore bergers (imaksawen), cette
forme d’expression mais «il y a une sorte de
règle du jeu de la marginalité, qui en
quelque sorte la socialise ; on ne s’écarte
pas de n’importe quelle façon ni au-delà de
toute limite», souligne l’essayiste. Ainsi, les

izlan sont composés par les femmes
et destinées à être chantées devant
les femmes lors des fêtes, des activi-
tés quotidiennes ou des rites saison-
niers. Ils ont comme cadre, Tala, une
place loin du village, proche de la
fontaine et de la nature. Leur forme
est strictement codifiée. «Ainsi n’y
a-t-il jamais description réaliste du
corps, mais évocation stylisée et
symbolique de seulement quelques
éléments choisis, pratiquement tou-
jours les mêmes : les yeux, la bouche, la
chevelure, etc. (…) Mieux, ce n’est pas seu-
lement un corps sélectionné qui est rendu,
c’est un corps habillé ou plus volontiers
encore, paré.»

De tamnafeqt, à imenfi à Si
Mohand : de la contestation à
la révolution 

Pourtant, l’izli, au fil du temps, passe de
la révolte individuelle à l’insurrection et
trouve son apogée dans le verbe de Si
Mohand. Ce poète de la rupture, dont le des-
tin et le verbe dépassent le cadre de la région
natale, pressent l’avenir. Après avoir analy-
sé deux formes de contestation s’exprimant
également par l’izli, celle de la femme qui
refuse qu’on la marie de force, tamnafeqt, et

celle de l’insurgé, amenfi, dit
«bandit d’honneur», Tassadit
Yacine dans une conclusion
magistrale aborde le cas révolu-
tionnaire de Si Mohand. 

L’auteure prend le soin de
rappeler l’impact, partagé par
toutes les régions du pays, de la
colonisation sur la société kaby-
le. Rejoignant les analyses de
Frantz Fanon et  Mouloud
Mammeri, l’essayiste souligne
que durant l’époque coloniale la
société va pour protéger ses
valeurs, se crisper sur un rigoris-
me extrême qui évacue tous les
exutoires jusque là permis par
une société sûre de sa stabilité.
«(…) la perte de toute initiative
historique et, en dernier acte,
l’occupation coloniale ont accu-
lé le corps social à une pratique
stricte jusqu’à la sévérité. Cela
explique en grande partie l’usa-
ge, même codifié, de la violence
et l’imposition de contraintes
quelquefois draconiennes à tout
épanouissement du sentiment».

Dans ce contexte de
déréliction émerge le
verbe mohandien, à la
fois  issue et précurseur
de situations totalement
nouvelles. Ce fils d’une
caste élevée n’a plus en
effet ni considération
«ayla», ni pouvoir sym-
bolique «tagmat», ni
prestige «tirrubda» et «il
ne peut même plus se
prévaloir des avantages
gratuits de la virilité
«tirrugza».

«A situation insolite une expression
renouvelée. Les rites, les conventions et les
feintes de l’izli ne peuvent plus satisfaire
une existence déboussolée, sans port d’at-
tache, sans havre tutélaire. (…) Mohand est
d’une indifférence à peu près totale à l’égard
des règles du jeu social (l’ancien temps est
mort et le nouveau n’est pas encore né). Son
discours ne sera pas seulement déviant, il
sera scandaleux. Le scandale, c’est l’infrac-
tion portée sur la place publique. L’Izli était
l’expression d’un habitus, l’asefru est un
défi.» Le dernier essai de Tassadit Yacine
offre de nombreuses pistes de réflexion
ainsi qu’un ensemble de poésies pleines de
vie et d’une grande beauté. 

K.T.  
Paru aux éditions Alpha,
Alger, 2008.

«L’IZLI OU L’AMOUR CHANTÉ EN KABYLE» DE TASSADIT YACINE 

De la déviance au scandale 
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ALLERGIES

Quand le sommeil est troublé

SOMMEIL DES PERSONNES ÂGÉES 

Un indicateur important de mortalité
L es troubles du sommeil augmentent

avec l'âge et leurs effets délétères
sur la santé sont reconnus. En parti-

culier, la somnolence excessive en jour-
née peut concerner jusqu'à 30 % des
sujets de plus de 65 ans. L'équipe de
Jean-Philippe Empana (Unité Inserm 909
«Epidémiologie cardiovasculaire et mort
subite») s'est penchée sur les liens entre
les troubles du sommeil et la mortalité
chez les personnes âgées vivant à domi-
cile. Une somnolence excessive et régu-
lière dans la journée augmente fortement
le risque de décès. Ces travaux sont
publiés dans la revue Stroke du 26 février
2009. 

Bien que les troubles du sommeil
sévères (syndrome d'apnée du sommeil)
aient retenu l'attention des scientifiques
et fassent l'objet de nombreuses études,
l'impact sur la santé d'autres troubles du
sommeil est moins bien connu. 

Les chercheurs de l'Inserm se sont
intéressés aux liens possibles entre som-
nolence excessive dans la journée et
mortalité chez les personnes âgées. Leurs
travaux ont été menés à partir de l'étude

des trois Cités. Plus de 9 000 volontaires
de 65 ans et plus ont été recrutés dans
trois grandes villes françaises, Bordeaux,
Dijon et Montpellier entre 1999 et 2001.

La fréquence (jamais, rarement, réguliè-
rement, souvent) des troubles du som-
meil à l'entrée dans l'étude a été évaluée
par un questionnaire simple. La mortali-

té des sujets a ensuite été surveillée pen-
dant 6 ans. 

Dans cette étude, une somnolence
excessive régulière ou fréquente était
rapportée par près d'une personne sur
cinq. D'autre part, près de 20 % des per-
sonnes âgées interrogées utilisaient de
façon régulière un médicament pour
mieux dormir. 

Les personnes âgées qui rapportent
régulièrement ou fréquemment des épi-
sodes de somnolence excessive durant la
journée ont un risque de mortalité aug-
menté de 33 % par rapport aux personnes
ne rapportant pas de somnolence pendant
la journée, même en tenant compte des
autres facteurs de risque. Cette surmorta-
lité est encore accentuée dans le cas de
décès par accidents cardiovasculaires. 

Les auteurs de l'article soulignent
ainsi l'importance d'une recherche systé-
matique de troubles du sommeil chez la
personne âgée. Les personnes à risque
ainsi identifiées, pourraient par la suite
bénéficier d'investigations plus poussées
afin de détecter et traiter des affections
sous-jacentes.

Avec le printemps, la
saison des allergies
respiratoires revient.
Et comme si éternuer
toute la journée ne
suffisait pas, pour les
allergiques, la nuit est
souvent un mauvais
moment à passer. 
PAR SORAYA HAKIM

Les allergies respiratoires et
le sommeil

Une récente étude sur les allergies et
le sommeil a montré que la rhinite aller-
gique, l'une des affections allergiques
respiratoires les plus fréquentes, était
très souvent accompagnée de troubles
du sommeil. Ceux-ci seraient causés, à
travers un mécanisme encore mal
connu, par une réaction du cerveau à
l'inflammation qui touche les tissus du
nez. Ce phénomène vient empirer une
situation déjà désagréable au départ…

Des symptômes encore plus
gênants la nuit

En effet, les allergies respiratoires, qui
s'accompagnent de production importan-
te de mucus, de toux, de tissus conges-
tionnés dans le nez et dans la gorge, sem-
blent parfois associées pour empêcher le
sommeil… Pour commencer, la toux ou
les éternuements n'aident pas à s'endor-
mir. Et même une fois que l'on a réussi à
fermer l'œil, comme le nez est conges-
tionné et bouché, il n'est possible de res-
pirer que par la bouche. Or, cette respira-
tion n'est pas optimale sur des longues
durées : la congestion empire, les
muqueuses deviennent sèches, voire dou-
loureuses. La personne souffrant d'aller-

gie est inconfortable, a soif, et se réveille
très facilement. Le résultat de tout cela
est un sommeil perturbé, qui rend les
journées d'autant plus difficiles avec
fatigue, difficultés à se concentrer et
éventuellement irritabilité. 

Comment passer de bonnes
nuits malgré les allergies ?

La première étape, c'est de s'assurer
que ses allergies sont sous contrôle.
Cela veut dire consulter un allergologue
compétent et suivre le traitement de
fond éventuel qui aura été prescrit.
Certains médicaments anti-allergie sont
susceptibles d'entraîner des somno-
lences, il est utile de décider de l'heure à
laquelle vous les prenez en fonction de
cet effet secondaire. Par ailleurs, cer-
tains "trucs" sont conseillés par les spé-
cialistes et les personnes affectées par
les allergies : 

- Changer les draps régulièrement
pour éviter que les allergènes comme les
acariens ou la poussière ne s'y accumu-
lent.

-  Se laver les cheveux le soir pour se
débarrasser des allergènes retenus dans
la chevelure au cours de la journée, sur-
tout pour les allergies au pollen.

- Prendre le temps, avant d'aller se
coucher, de se faire un rinçage doux du
nez avec un spray nasal spécialisé (pas
forcément médicamenteux). Cela vous
débarrassera des allergènes qui sont déjà
dans vos voies respiratoires et améliore-
ra l'humidité des muqueuses.

- Surélever la tête du lit de quelques
centimètres facilite la respiration (mais
aggrave les problèmes de jambes…).

- Boire suffisamment tout au long de
la journée rend le mucus plus liquide et
plus facile à évacuer. 

S. H.

INFECTIONS URINAIRES 
DE L’ENFANT
Méthode et diagnostic

Les praticiens d'hôpitaux algé-
riens et français ont abordé à
Batna les diverses infections des
voies urinaires hautes et basses
de l'enfant et les méthodes de dia-
gnostic précoce et de prise en
charge notamment des nourris-
sons.  La cause première des hos-
pitalisations des enfants "est l’in-
fection urinaire", a affirmé le Dr.
Saïda Brahmi, chef de service
pédiatrie du CHU de Batna affir-
mant que c’est ce constat qui est à
l’origine du choix du thème de ces
premières journées médicales
printanières "Les infections uri-
naires de l’enfant", initiées par les
services des maladies infectieuses
et depédiatrie du centre hospitalo-
universitaire de Batna.   Le Pr.
Daniel Floret, de l’hôpital de Lyon
et également responsable du
comité de vaccination au ministè-
re français de la santé, a axé sur la
fréquence élevée des infections
urinaires chez les nourrissons gar-
çons de premier âge et chez les
filles de deuxième âge.  Pour ce
spécialiste, "l'utilisation exagérée
des couches bébé et un déficit en
hygiène sont les causes premières
de ces infections", estimant que
"faute d’être diagnostiquées à
temps, ces infections pourraient
se compliquer en insuffisances
rénales". Il a noté en outre l’impor-
tance du recours à l’imagerie pour
repérer les éventuelles malforma-
tions du système urinaire "qui
pourraient également être à l’ori-
gine d’infections".  Le Pr. Souad
Bachtarzi du CHU de Constantine
a imputé, de son côté, au manque
d’hygiène la fréquence des infec-
tions urinaires chez les petites
filles. Une série de communica-
tions sur l’étiologie, le diagnostic
et le traitement des infections uri-
naires sont au programme de
cette rencontre de deux jours. 



1962 Massacre à la rue d'Isly
(actuelle Larbi Ben M'Hidi)

Huit jours après la
signature des
accords de paix à
Evian, 4 000
E u r o p é e n s
d'Algérie se sont
réunis à Bab El-
Oued pour pro-
tester contre le
bouclage du
quartier par l'ar-
mée française. La
F r a n c e
soupçonne cette
partie de la ville

d'abriter un important foyer d'activistes de l'OAS.
A 15 heures, alors que la manifestation pacifique
atteint la rue d'Isly, les manifestants se heurtent
aux artilleurs de l'armée française. Pris de
panique devant une telle foule, un des soldats du
4e RT tire. Le cordon de militaires croient à un sig-
nal et donne l'assaut pendant 12 minutes. 46 per-
sonnes sont tuées dans la fusillade. On dénombre
200 blessés. La radio présente sur les lieux du car-
nage enregistrera l'appel vain d'un lieutenant cri-
ant "Halte au feu !".

1979 L'Egypte s'aligne
A Washington, suite aux Accords de Camp David

du 17/9/1978, un traité de paix israélo-égyptien est
conclu  ce jour entre le président Anouar el-
Sadate et le Premier ministre Menahem Begin,
sous l'égide du président américain Jimmy
Carter.  L'Égypte reconnaît l'État israélien qui
évacue le Sinaï, assure la libre circulation des
navires israéliens dans le Canal de Suez et recon-
naît le Détroit de Tiran et le Golfe d'Aqaba comme
des voies de navigation internationales. 

1997 Ils sont plus à plaindre
Pour le plus grand bonheur d'Hollywood, sort ce
jour le film les "101 dalmatiens". Ce chien
adorable en photos, en dessins, ou au cinéma
n'est pourtant pas le meilleur ami pour un enfant,
car plus d'un quart de ces animaux naissent
sourds ou malentendants. Dans le domaine du
rêve, le fric est roi et de nombreux animaux vont
être adoptés en masse avant d'être aussitôt aban-
donnés pour leurs problèmes de santé. 

2002 GPS européen
Galiléo est un projet
de réseau de satel-
lites pour des appli-
cations de géolocali-
sation et de radion-
avigation qui a été
lancé  ce jour par
l'Union européenne
et l'Agence spatiale
européenne (ESA). Il
est équivalent du
GPS (Global
Positioning System)
américain. Il prévoit
le lancement de 38 satellites et est évalué à 3,6
milliards d'euros. Alors que la phase de définition
du projet était terminée, les pays européens n'ar-
rivaient pas à s'entendre sur la rentabilité du pro-
jet; ces discordances bloquaient alors le passage
aux phases suivantes du projet : développement
et validation (2002-2005), déploiement (2006-
2007) et exploitation commerciale (2008).  Par
ailleurs, les Etats-Unis ont fait pression sur cer-
tains Etats européens pour que ce projet, directe-
ment concurrent de leur GPS, n'aboutissent pas;
ils ont néanmoins laissé entendre que s'il était
mis en œuvre, ils seraient intéressés par une
éventuelle coopération.
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MOHAMED BEDJAOUI ANCIEN MINISTRE DE LA JUSTICE 
Juge à la cour international

Il fut ministre de la Justice entre
1964 et 1971, ambassadeur
d’Algérie aux Etats Unis et son
représentant au Nations Unies. Il
est expert et conseiller de l’organ-
isation des Nations unies et de
ses organisations régionales. Il
est l’un des instigateurs et
penseurs de la théorie indépen-
dante dans le  monde. Il fut der-
rière l’élaboration et l’enrichisse-
ment de la politique extérieure à
travers  son intérêt et  la remise
en question des relations Nord-
sud. Diplômé de l’Institut des
études politiques en (France), titu-
laire d’un diplôme dans le Droit

public d’un Doctorat d’Etat en droit et d’un diplôme en Economie.
Né en 1929 à Tlemcen, il travaille aux côtés du président du gou-
vernement provisoire Ferhat Abbas en qualité  de conseiller entre
1959-1961. Il fut également secrétaire général du gouvernement
entre 1962 et 1965, puis ministre de la Justice lors du
remaniement ministériel de décembre 1964 succédant à
M’hamed Hadj Smaïl au sein du premier gouvernement constitué
par le président Houari Boumediene le 10 juillet 1965 jusqu’à son
remplacement par Boualem Benhamouda lors du remaniement
du 21 juillet 1970. Nommé ambassadeur d’Algérie et ensuite
représentant aux Nations Unies, il se consacre aux recherches et
aux études de droit. Il est également membre et conseiller de
plusieurs  organisations et associations internationales. Par
ailleurs il est l’auteur de plusieurs travaux et recherches dans le
domaine du droit et des relations internationales. “Le non aligne-
ment et le droit international”, “Pour un nouveau système
économique international”. Il a été désigné président de la com-
mission nationale pour la surveillance des élections présidentielle
(CNISEP 15 avril 1999). Il est marié et père de famille.

LE CARNET
DU MIDI

carnetdumidi@lemidi-dz.com

Ç A  S ' E S T  P A S S É  C E  J O U R

EL FAHS, EL DJEZAÏR

les jardins extra-muros
Djenane Mustapha Pacha
C’est au-dessus des terrasses
Mustapha que se trouve djenane
Mustapha Raïs à l’angle du
boulevard des Martyrs  et de
l’avenue Souidani Boudjemaa.
Remarquablement restaurée et
mise en valeur par les services
de la présidence du conseil, la
villa sert actuellement de rési-
dence aux illustres hôtes de
l’Algérie. En fait, l’histoire de ce
monument historique remonte à
l’époque lointaine où un des
responsables de la puissance
corporation des Rais d’Alger
avait fait construire sur les
côteaux d’El Djezair ce petit
palais. Réquisitionné par l’armée
d’occupation en 1830, il fut
vendu à la fin du siècle à John
Bell un sujet anglais qui fit faire
quelques travaux de restauration
par l’architecte Guiauchain. Le
bâtiment conserve encore les
dispositions caractéristiques des
maisons de campagne de la ban-
lieue algéroise. La première sqifa
aux colonnettes accouplées don-
nait sur une cour dallée, bordée
d’une galerie et d’un pavillon.
Une seconde sqifa fait découvrir
le patio dont une vasque de mar-
bre orne le centre. C’est autour
de ce “ouast eddar” que s’or-
ganise la vie de la maison.

Djenane El Khiat
Siège du secrétariat du Front de
libération nationale et de
l’Organisation nationale des
moudjahidine, cette ancienne
villa est située à l’avenue
Ghermoul non loin du musée du
Bardo. Ce fut, à l’origine, la pro-
priété de la princesse
Khedaouedj El Amia, la fille du

dey Hassan Pacha qui régna de
1791 à 1798. C’est pendant la
belle saison que la princesse
quittait sa somptueuse demeure
de la Casbah pour aller se repos-
er dans la fraîcheur de Djenane
El Khiat  (villa du tailleur). En
1814, la propriété fut constituée
en bien waqf avec une part pour
Anisssa ben Abd Allah et une
autre part pour N’fissa, fille de
dey Hussein. En 1831, le gou-
verneur français mit djenane El
khiat sous sequestre et y logea
un colonel de l’armée d’occupa-
tion. En 1845, l’aventurier Yusuf,
commandant les spahis français,
en fit sa résidence. Plus tard, elle
fut occupée par la Compagnie
des tramways et subit alors
plusieurs modifications.
Cependant nous pouvons
aujourd’hui apprécier l’ancien
patio avec ses magnifiques
faïences de Delft, les colonnes
d’onyx ainsi que les boiseries et
les stucs anciens.

Djenane El Mufti
Situé derrière la villa Mustapha
Raïs et reliée par un joli parc dje-
nane El Mufti qui a été
soigneusement restauré vers
1967 par les services de la prési-
dence du conseil pour servir de
maison d’hôtes. Il s’agit d’une
ancienne villa de la fin du XVIIe
siècle. Signalons  à ce propo
qu’un sujet anglais, maçon du
dey a participé  la construction
de la maison cmme l’atteste une
pierre gravée de l’une des salles
et qui donne la date de 1692. La
cour  extérieure bordée d’une
galerie ainsi que la façade de la
villa offrent une très bonne com-
position architecturale soulignée

par les lignes harmonieuses des
revêtement de céramique.
Résidence d’été, elle a gardé ses
faïences tunisiennes, les émaux
de Rhodes et un important pan-
neau en relief de céramiques
presanes sur lesquelles se
détachent les noms d’Allah, du
Prophète Mohammed et des
Califes orthodoxes.

La villa de l’Agha à Hydra
Dénommée aussi chateau
d’Hydra, cette résidence his-
torique est actuellement
occupée par les services de l’am-
bassade de France. C’était la
campagne de Yahia Agha fondée
en 1799 par le premier général
de la Cavalerie du dey, elle était
située sur un coteau verdoyant,
à l’écart de la médina. Siège du
consulat de Suède en 1830, la
villa eut bien plus tard comme
hôte célèbre l’écrivain français
Alphonse Daudet. Aujourd’hui,
la villa de l’Agha conserve
encore jalousement, ses stucs de
fine dentelle, ses marbres et ses
anciennes céramiques qui com-
posent un décor d’un charme
particulier.

Djenane Raïs Hamidou à El Biar
La campagne d’El Biar était alors
riche en villas. Celle du Raïs
Hamidou qui commanda la fotte
algérienne au début du XIXe siè-
cle est un monument des plus
typiques. Elle appartenait au
ministère des Finances de la
régence d’El Djezaïr avant l’occu-
pation et fut appelée plus tard
“Villa du traité” pour indiquer le
lieu où fut déposé l’acte de 1830
signé entre le Dey Hussein et le
commandant en chef de l’armée

d’occupation. Actuellement,
Djenane Raïs est un foyer de
jeunesse du ministère de la
Santé publique et de la popula-
tion.

La villa Abdelatif
C’est au-dessus du jardin d’Essai
sur les pentes boisées du
Hamma qu’est blottie la villa
Abdelatif. Abandonné en 1962,
ce chef-d’œuvre de l’architecture
suburbaine fut restauré par le
ministère chargé des Arts pour
devenir une institution culturelle
et un lieu de rencontre pour les
hommes de l’art et de la culture
sur le plan national et interna-
tional. C’est de 1715 que date le
plus ancien acte mentionnant
cette villa. Parmi les premiers
propriétaires, citons Ali Agha qui
la vendit pour 325 réaux d’argent
à Ali Ben Mohamed qui “con-
naissait le Coran par cœur…”
Plus tard, en 1795, Abdelatif
acheta la ville. En 1830 elle fut

transformée en hôpital pour la
région étrangère de l’armée
d’occupation. Beaucoup plus
tard elle devint une institution
d’acceuil pour les peintres
français. Aujourd’hui on peut
visiter d’abord l’ancien “bassin
des femmes que borde un élé-
gant portique  parure d’émail.
Puis, ont traverse l’avant-corps
de la ville sous des arcades sur
colonnes qui expriment l’éle-
gance d’une architecture très
sobre  à peine enrichie de légers
bandeaux de céramiques. On
débouche alors dans un patio
découvert où la chaleur et la
lumière ne pénètrent
qu’adoucies pour rendre plus
agréable en été la vie intérieure
du petit Palais. Enfin, de la ter-
rasse une magnifique vue sur la
baie d’Alger est offerte au visi-
teur, avide de fraîcheur et enclin
à la méditation. 

A LA RECHERCHE
DU TEMPS PASSÉ
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Crevettes au curry

Ingrédients 
40 à 50 grosses crevettes 
4 tomates 
2 oignons
5 noix de beurre 
1 gousse d'ail 
1 brin de thym 
2 c. soupe de curry 
Une c. a soupe de noix de coco
(facultatif) 
Sel

Préparation :
Décortiquer les crevettes crues,
les laver et les égoutter. Peler les
tomates, les épépiner, les couper
en très petits dés. Hacher les
oignons bien fin. 
Mettre le beurre à chauffer et y
jeter les crevettes. Réduire le feu
pour éviter qu'elles n'attachent.
Dès qu'elles prennent couleur,
ajouter le hachis d'oignons, puis
l'ail écrasé. 
Mélanger et mettre les petits dés
de tomates. Remuer avec une
cuillère en bois. Mouiller avec 2
verres 1/2 d'eau. Saler. Parfumer
avec le thym. 
Délayer la poudre de curry avec
une c. à soupe d'eau, l'ajouter à la
préparation. Laisser cuire à feu
régulier pendant environ 15 min. 
Servir avec le riz cuit à l'eau que
l'on saupoudrera, selon le goût, de
noix de coco.  

Tarte à la banane 
et à la noix de coco  

Ingrédients :
Une pâte feuilletée
6 bananes
Un bol de compote au choix
Noix de coco
2 sachets de sucre vanillé.  

Préparation
Etaler la pâte feuilletée dans un
plat à tarte.
Etaler la compote.
Ajouter les bananes coupées en
rondelles.
Saupoudrer de noix de coco et de
sucre vanille. 
Mettre au four environ 30mn, th
150°-200°. 

Tache de calcaire
sur les pots 

Eliminez vos taches de calcaire
sur les pots en terre en les fai-
sant tremper une nuit avec des
écorces de pin.

La meilleure 
exposition pour 
un potager

C est le soleil du matin.
Installez donc vos plantes aro-
matiques du coté ou se lève
l’astre. 

Des pieds de
tomates plus
vigoureux

Plantez-les en enterrant une
poignée d'ortie au pied. L’ortie
accumule la chaleur et la resti-
tue la nuit. 

Eloigner les
pucerons

Plantez du persil au pied de vos
rosiers, ils éloigneront les
pucerons

Notre corps n'est pas conçu pour
rester en position assise pendant
de longues heures. Pourtant
beaucoup de personnes
travaillent toute la journée dans
cette position et sont dès lors
particulièrement à risque de
présenter des problèmes
physiques. Pour les prévenir,
quelques exercices très simples
suffisent.
Ménagez-vous des mini pauses 

Si votre profession vous impose de tra-
vailler assis, prenez la bonne habitude de
vous astreindre régulièrement à des mini
pauses toutes les demi-heures ou toutes les
heures pour détendre les muscles que vous
sollicitez quand vous travaillez et faire tra-
vailler ceux qui sont restés inactifs. Inutile
de courir à la salle de fitness, ces exercices
se pratiquent sur votre lieu de travail, à votre
bureau, sans équipement particulier et sans
déranger les collègues. Ils existent de nom-
breux exercices d'étirement, de relaxation et de
musculation.

Changez vos habitudes 
Sur le chemin du travail, à l'heure de midi

et en général au bureau, modifiez aussi cer-
taines de vos habitudes, ce sera tout bénéfi-
ce pour votre santé.

- Stationnez votre voiture au bout du par-
king ou de la rue.

- Si vous prenez le bus, descendez un
arrêt plus tôt, et continuez le chemin à votre
lieu de travail à pied.

- Empruntez toujours les escaliers ou, si
vous travaillez au dernier étage d'un
immeuble, montez une partie à pied puis
prenez l'ascenseur, descendez toujours à
pied.

- Planifiez vos pauses comme vous le
feriez pour une réunion importante.

- profitez de votre heure de table pour
marcher un peu et remplacez la pause café
par une pause stretching;

- plutôt que d'aller boire un café avec vos
collègues, proposez-leur un jogging ou une
balade à pied. 

Comme l'oiseau fait son nid petit à petit,
de 5 min d'exercices par ici en 5 minutes
d'exercices par là, vous atteindrez bien vite
la demi-heure d'activité physique recom-
mandée par jour pour une bonne santé. 

Les graines que vous avez
semées ne germent pas 

Cela peut être dû à plusieurs facteurs.
D'abord, les semences doivent être
viables. La viabilité varie selon l'espèce,
certaines pouvant vivre plusieurs
années. Par ailleurs, certaines semences
peuvent avoir besoin d'être trempées
dans l'eau durant environ 24 heures. 

Aussi, certaines graines ont besoin
d'être enterrées alors que d'autres germe-
ront si elles sont semées en surface  Un
autre facteur très important est la teneur
en eau du sol. En effet, les graines doi-
vent avoir une quantité suffisante en eau
pour germer. Il faut donc garder la terre
humide jusqu'à la levée. Par contre, une
humidité excessive peut entraîner la
fonte des semis (pourriture). 

Par ailleurs, si vous utilisez vos
propres semences, il se peut qu'elles
aient besoin de subir une scarification (ex
: être frottées, trempées dans l'eau) pour
diminuer l'épaisseur de leurs téguments ou
les ramollir (surtout pour les grosses
semences). 

Pour un semi réussi 
Respectez le mode d'emploi indiqué

sur le sachet et n'hésitez pas à vous infor-
mer auprès d'un spécialiste. 

La chute des boutons floraux 
Sans raisons apparentes, une plante qui

allait fleurir perd ses boutons qui tombent
après avoir ou non fleuri. Les causes peu-
vent être nombreuses.  

- La plante est exposée à des courants
d'air frais : 

- L'eau d'arrosage est trop froide : 
- La plante, nouvellement achetée, a

été transportée dans de mauvaises condi-
tions : 

- Un rempotage a été effectué alors
que les boutons étaient déjà formés : 

- Une différence de température trop
brutale se produit entre le jour et la nuit
: 

Les remèdes 
- Évitez de déplacer, même pour l'ar-

roser, une plante dès qu'elle s'est couver-
te de boutons floraux : 

- Maintenez votre plante en train de
fleurir dans une ambiance très douce
(18°C), avec une humidité atmosphé-
rique de 60% minimum :

- Augmentez la fréquence des arro-
sages et diminuez la concentration de

l'engrais. 

Dictons du mois d’avril
«Caprices d’avril font tomber les fleurs
Et trembler les laboureurs.»
«Avril entrant comme un agneau
S’en retourne comme un taureau.»

ASTUCESASTUCES

Cuisine LE TRAVAIL ET LA SANTÉ    

Si vous travaillez assis : bougez régulièrementSi vous travaillez assis : bougez régulièrement

MAIN VERTE
Problèmes des graines qui ne germent pas et de la chute des boutons floraux 
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Les Entrecroisés N°124
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Mots
de 3 lettres
ÂNE
BEC
FÉE
FOI

Mots 
de 4 lettres
JOIE

Mots 
de 5 lettres
ARBRE

CHANT
DETTE
DINDE
FÊTES
REPAS
TARTE

Mots 
de 6 lettres
AMITIÉ
ARGENT

Mots 
de 7 lettres

CHASON
FAMILLE
RÉUSION
SCROOGE

Mots 
de 8 lettres

NEZ-ROUGE
PROMESSE

Mots 
de 9 lettres
RÉCPTION
TOURTIÈRE

TRADITION
Mots 
de 10 lettres
DÉCORTATION
Mots 
de 13 lettres
RÉJOUISSANCES

01

02

03

04

05

06

07

08

09

10

11

12

13

14

15

01 02 03 04 05 06 07 08 09 10 11 12 13 14 15

Intense
rélflexion
De bon
cœur

Navigants
Déchiras

Accablerais
Sein 

populaire

Grande
douceur

Astate du
chimiste

Réflé-
chissent

Embêtées
Belle

avenue

Embras-
sades

Contées

Petit biscuit
Rit bête-

ment

Mauvais
film

Ou là

Bordure
Irlande

gaêlique
Région du

Sahara
Portion

Arôme de
potage

Se dégonfla
Ligueur

purgative
Branches
de vigne

Monnaie au
Japon
Viens

Comprimera
Répétez !

Possessif
Affecté

Mot pour
lier

Ville de
Norvège

Espace
sablé

Ville sur la
Saale

Couleur de
vin

Garnirent
d’étain

Adversaire Gazera
Normal

Repères
maritimes
Accom-
pagnons

Père d’un
postulat

Effucace
Désigné

Facile

Géant
mythique

Bourrique
Confusions

Se mit à
table

Opinion

Hurle
Étroit

Symbole du
curie

Indium au
labo

Poussé
Polir

Déniche
Se met en

action

Pronom
pour eux

Prenant le
risque

Persiflage
Deux

semestres
Zone pier-

reuse
Coquin

Ennuis san-
guins
Vieux

messieurs

Outil de
couture
Rangera

Manie
l’avion
Grande
épée

épuisait

La joie du
stade

Bien à toi
Partisane

Forge de
Vulcain

Cité nor-
mande

Cordage
de mâture

Anneaux
de marins
Service
des plis

Parfaitement
Mèche
moche

Pollué
Enflures de

gorge

Vieil améri-
cain

Affirmation

Lettre
grecque

Préposition 

Maniai le
scalpel

Services
de table

Entaillait

1/ Fémur

2/ Bras 

3/ Poignet

Solution :

Quel est l' os le
plus long du
corps humain ?

- Tibia
- Fémur
- Humérus

Où se trouve l'
humérus ?

- Avant-bras
- Jambe
- Bras

Où se trouve le
carpe ?

- Coude
- Poignet
- Cheville

QQuuii zz Le thème : Les os du corps humain

Bélier
Vous vous poserez certaines questions
embarassantes concernant l'état de vos
finances. Ne remettez pas à plus tard pour
faire précisément le point même si vous
redoutez les réponses à vos interrogations. 

Taureau
Vous ressentez une grande impression de
liberté. Vous avez envie de changement et
votre moral est au beau. Profitez-en pour
entreprendre. Certaines mises au point ont
besoin d'être faites, ne vous en privez pas.

Gémeaux
Une personne qui ne vous veut pas que du
bien pourrait particulièrement vous irriter.
Comme vous n'êtes pas très sûr de sa sin-
cérité vous êtes tenté de ne pas la ménager.
Mais la forme est là et votre patience vous
aidera à sauter cette barrière infranchis-
sable qui vous sépare.

Cancer
Il y aurait beaucoup à dire sur un projet qui
mijote depuis longtemps. Tournez la page,
on vous comprendra. Avant de prendre la
parole, assurez-vous que l'on sera à votre
écoute.

Lion
Ne vous plaignez pas si la chance ne se
décide pas à vous sourire tout de suite. Il y
a fort à faire pour vous convaincre que
c'est bientôt votre tour. Vous savez bien
que la provoquer et y croire sont les élé-
ments prioritaires pour que la chance
éclaire votre chemin.

Vierge
Vous pourriez connaître un certain retard
dans un rendez-vous qui vous semble
important. Ne vous impatientez pas car
cela vous donnera le temps de réfléchir à
la façon de conduire cet entretien.

Balance
La situation paraît se compliquer et pour-
tant rien n'indique qu'il y ait à s'inquiéter.
Les choses finiront par s'arranger, à vous
de faire preuve de patience. Un sentiment
sincère anime quelqu'un de très sérieux
que vous aimeriez mieux connaître.

Scorpion
Saisissez au vol la proposition que l'on
vous fera de façon un peu brusque, Vous
avez tout à y gagner car vous traversez une
époque bénéfique qui vous porte chance.

Sagittaire
Vous pourrez goûter sans retenue aux joies
intenses qui vous sont offertes. Les senti-
ments de quelqu'un à votre égard évoluent
favorablement. Une rencontre inattendue
vous précipite dans une hésitation soudaine.

Capricorne
La grande forme est là si vous faites un
peu de gymnastique matinale. Votre éner-
gie est au beau fixe ce qui vous permet de
relever avec succès un nouveau défi
important pour vous. 

Verseau
La prudence est de rigueur surtout s'il
s'agit de prendre des décisions person-
nelles importantes concernant des per-
sonnes qui vous sont proches.

Poissons
Vous allez prendre des décisions très
importantes sur le plan sentiments. Faites
attention à ne pas vous engager trop vite.

Mongolie
La République de Mongolie est un
pays d'Asie, enclavé entre la
Russie au nord et la Chine au sud.
Sa capitale et plus grande ville est
Oulan-Bator, la langue officielle
est le mongol et la monnaie, le
tugrik. La Mongolie fut le centre
de l’Empire mongol au xiiie
siècle, elle fut ensuite gouvernée
par la dynastie mandchoue Qing de
la fin du XVIIe siècle à 1911, date
à laquelle l'indépendance de la
Mongolie fut proclamée en profi-
tant de la chute de l'Empire chi-
nois. Conservant officiellement
son indépendance pendant la
période soviétique, elle est cepen-
dant strictement alignée sur la poli-
tique de Moscou. Après la fin de la
Guerre froide et la chute du com-
munisme en Mongolie en 1990, le
pays adopta une constitution
démocratique en 1992. Son terri-
toire est immense, mais possède
très peu de terres arables, le pays
étant montagneux et couvert de
steppes dont l'aridité croît en allant
vers le sud (désert de Gobi). 

Les pays du monde

Solutions Mots Fléchés N°124:

Solutions Mots Croisés N°112 :
Horizontale : 
DETROUSSEURS
ARROSE*INSEE
CI*MELAENA*R
REFERENCE*AM
Y*E*A*GLAISE
ARME*BLED*SN
DO*NB*E*EDIT
EST*EXTASES*
NEEL*E*T*ATH
IV*IF*FROLE*
TACTIQUEMENT
ELVEN*T*CRTC

Le FOUILLIS N°124N°124
BON VIVANT
CALÉ
CALME
CHARMANT
CHARMEUR
COMPÉTENT
DIGNE
DOUX
ÉCONOME
FIDÈLE
FIER
FIN
FORT
GAI
GÉNÉREUX
FENTIL
INSIPÉ
INTÈGRE
INTELLIGENT
JOYEUX
LIBRE
LOGIQUE
LUCIDE
MÉTICULEUX
MINUTIEUX
OPULENT
PERFETIONNISTE
PONXTUEL
PRÉSENT
PROPRE
PRUDENT
RAPIDE
RICHE
RIEUR
RUSÉ
SAGE
SAIN
SOIGNÉ
TALENTUEUX
TOLÉRANT
VIF

Mots Croisés Croisés N°113N°113
Horizontalement :
1. Étonnement
2. Géniteur - Tendre des filets pour prendre des
oiseaux
3. Chants liturgiques versifiés en latin - Volume de
minerai laissé en place pour protéger une voie
4. Action de marquer des caractères de la
civilisation chinoise
5. Hameau - Observés
6. Formation paramilitaire de l'Allemagne nazie - En
les - Sein
7. Qui accable qqn, un groupe par violence - Article
espagnol
8. Néon - Roche - Ne vaut rien
9. Usé - Jamais utilisée
10. Astate - Estonie - À lui
11. Gaz rare - Niaises - Neuf
12. Thallium - Wolfram

Verticalement :
1. Ennuyeux
2. Poisson - Bois en prenant le liquide avec la
langue - Pareil
3. Allache
4. Seraient dans un état d'incertitude
5. Marque le lieu - Indice
6. Valet d'Amphitryon dans les pièces de Plaute et
de Molière - Nid
7. Note - Poisson - Travail d'intérêt général
8. Tente - Chant funèbre
9. Placent - Saint
10. Prénom féminin - Dévêtus
11. Président de l'Angola (1975 à 1979) - Strophe
ou poème de neuf vers
12. Tour - Plante à fleurs pourpres - Xénon

VENDS 
Xtrail année 2007
40.000 km, 2.2 litres

130 cv
contacter Tél : 
0661.56.70.08

CHERCHE
Assistante 

de direction
contacter 

Tél : 0661.56.70.08

ACHAT 
Appartement 

F3 ou F4
Alger ou environs

intermédiaire
s’abstenir
Contact :

appartealger@yahoo.fr

Pub
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13h30 : Concert de chants 
14h00 : Film 
17h00 : El-jawal 
17h30 : Afaq Filahiya 
18h00 : Journal télévisé
(amazigh) 
18h15 : Hadith Dini 
18h30 : Fi Dairet E-Dhou 
20h00 : Journal Televisé
(Edition du 20h00) 
21h00 : Borj El Abtal emission
de jeux 
22h00 : Alhan-wa-chabab (La
Grande finale) 
23h00 : Concert de chants   

11:10 7 à la maison 
11:55 Attention à la marche !
12:55 Petits plats en équilibre
13:00 Journal
13:50 Petits plats en équilibre
13:55 Les feux de l'amour
14:55 Mon ancien amant
16:35 Seconde chance
17:35 Grey's Anatomy 
18:25 A prendre ou à laisser
19:10 La roue de la fortune
19:50 Rallye Aïcha des Gazelles
19:54 La prochaine fois, c'est
chez moi

19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 C'est ma Terre
20:39 Courses et paris du jour
20:40 Météo 
20:43 Météo des neiges 
20:45 R.I.S. Police scientifique 

23:40 The Punisher

Réalisateur : Jonathan
Hensleigh. Avec Thomas Jane
(Frank Castle/The punisher),
John Travolta (Howard
Saint), Ben Foster.

11:25 Les Z'Amours
12:05 Tout le monde veut
prendre sa place
12:50 Rapport du Loto 
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:50 Météo 
13:55 Consomag 
14:00 Toute une histoire
15:05 Un cas pour deux 
17:10 En quête de preuves 
18:00 Côté match du jour 
18:05 The Closer 

18:50 CD'aujourd'hui 
19:00 N'oubliez pas les paroles
19:45 Point route
19:50 Fred et Jamy à la décou-
verte du système immunitaire
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:33 Météo 
20:35 A vous de juger 
22:50 Climat 2
23:00 Infrarouge
23:05 La bataille d'Alger

12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 30 millions d'amis collector
13:45 Inspecteur Derrick 
14:50 Marceel !
16:30 @ la carte
17:20 Un livre un jour
17:25 Des chiffres et des lettres
17:55 Culturebox 
18:00 Questions pour un champion
18:35 19/20 
18:36 Edition régionale et locale 
18:55 Journal régional 
19:28 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Tout le sport
20:10 Plus belle la vie
20:35 Des croix sur la mer
22:20 Ce soir (ou jamais !)
22:30 Soir 3 
22:55 Tout le sport

12:40 Les vacances de l'amour 
14:45 Crimes en série 
16:20 Medicopter 
18:05 Invisible Man 
18:55 Dark Angel 
19:45 How I Met Your Mother 
20:35 Opération Pandora
22:15 Affaires criminelles 
23:30 JT

19:00 Cuisines des terroirs 
19:30 Arte culture
19:45 Arte info
20:00 Le Nord et le Sud 
20:45 Je ne suis pas là pour être
aimé 
22:15 Paris-Berlin, le débat 
23:15 Le langage Al Qaïda

17:20 Hit Machine 
17:25 Paris 16ème
17:55 Un dîner presque parfait
18:50 100 % Mag
19:40 Météo 
19:45 Six' 
20:00 Malcolm 
20:30 Tongs & paréo

20:40 Sixième sens 

Réalisateur : M. Night
Shyamalan. Avec Bruce Willis
(Malcolm Crowe), Haley Joel
Osment (Cole Sear).
22:40 Wallander 

13:35 En quête de preuves
17:00 Friends 
17:50 X-Files, aux frontières du réel 
19:35 Central nuit 

20:35 Le dernier signe 

18:40 Flash info
18:45 Morandini !
19:45 Starsky et Hutch 
20:40 Les douze salopards 

PROGRAMME TÉLÉ

13h15 : Prière du Vendredi 
14h00 : Chants religieux 
14h15 : Fadha El-djoumoua 
15h15 : Tamourth E-Na 
16h00 : Irchadat Tibiya 
17h00 : Tariq Essalama 
17h30 : Alem E-sayarat 
18h00 : Journal télévisé
(amazigh) 
18h30 : Hadithe Dini 
18h45 : Fatawa Ala Hawa
Emission religieuse 
20h00 : journal télévisé (Edition
de 20 heures) 
21h00 : Al-Tahqiqat El-Koubra
emission  

11:55 Attention à la marche !
12:55 Petits plats en équilibre
13:00 Journal
13:50 Petits plats en équilibre
13:52 Météo 
13:52 Trafic info
13:54 Euro Millions
13:55 Les feux de l'amour
14:55 Jalousie maternelle
16:35 Seconde chance
17:35 Grey's Anatomy 
18:25 A prendre ou à laisser
19:10 La roue de la fortune
19:50 Rallye Aïcha des Gazelles

19:54 Là où je t'emmènerai
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 Courses et paris du jour
20:38 Météo 
20:40 Trafic info

20:45 Les 100 plus grands...
Drôles et sexy

Présentateur : Christophe
Dechavanne, Sandrine Quétier. 
23:10 Euro Millions

11:30 Les Z'Amours
12:05 Tout le monde veut
prendre sa place
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:50 Météo 
13:55 Consomag 
14:00 Point route
14:05 Toute une histoire
15:10 Un cas pour deux 
17:00 Point route
17:10 En quête de preuves 
18:00 Côté match du jour 
18:05 The Closer 
18:45 Point route
18:50 CD'aujourd'hui 

19:00 N'oubliez pas les paroles
19:40 Point route
19:50 Météo 
20:00 Journal
20:30 Comble de rêve 
20:35 Actions spéciales douanes 
22:20 Sur le fil 

11:40 Le 12/13 
11:50 Edition de l'outre-mer 
12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 30 millions d'amis collector
13:45 Inspecteur Derrick 
14:50 Marceel !
16:30 @ la carte
17:20 Un livre un jour
17:55 Culturebox 
18:00 Questions pour un champion
18:35 19/20 Edition Nationale 
18:36 Edition Régionale et Locale 
18:55 Journal régional 
19:28 Journal national 
20:00 Tout le sport
20:10 Plus belle la vie
20:35 Thalassa : Pirates à bord !

Présentateur : Georges Pernoud. 

22:25 Météo 
22:30 Soir 3 
22:55 Tout le sport

12:40 Les vacances de l'amour 
13:40 Medicopter 
14:35 Crimes en série 
16:20 Medicopter 
18:05 Invisible Man 
18:55 Dark Angel 
19:45 How I Met Your Mother 
20:35 Changement de cap
22:15 Catch Attack 

19:00 GlobalMag
19:30 Arte culture
19:45 Arte info
20:00 Le Nord et le Sud 

20:45 Le paradis du mac

Réalisateur : Dominik Graf.
Avec Misel Maticevic (Hotte),
Nadeshda Brennicke (Jenny),
Birge Schade (Rosa).

22:40 Berlin brigade criminelle
23:25 Tracks

11:55 Dr Quinn, femme médecin 
13:10 Ma famille d'abord 
13:35 Garde rapprochée
15:25 Le mensonge dans la peau
17:20 Hit Machine 
17:25 Paris 16ème
17:55 Un dîner presque parfait
19:40 Météo 
19:45 Six' 
20:00 Malcolm 
20:30 Tongs & paréo
20:40 Bones 
23:00 Sex & the City  

17:25 Friends 
17:50 X-Files, aux frontières du réel 
19:35 Central nuit 
20:35 X-Files, aux frontières du réel 
23:00 La grande avalanche

17:00 L'homme qui tombe à pic 
18:40 Flash info
18:45 Morandini !
19:45 Starsky et Hutch 
20:40 Marseille 
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e groupe internet américain Google a annoncé
mardi que l’accès à son site de partage de vidéos
YouTube était bloqué en Chine depuis lundi, et
qu’il ne savait pas pourquoi. «YouTube est bloqué
en Chine depuis hier» lundi, a déclaré un porte-

parole de Google, Scott Rubin. «Nous travaillons aussi vite
que possible pour rétablir l’accès de nos usagers (au site) en
Chine», a-t-il dit. Un porte-parole du consulat de Chine à San
Francisco a indiqué, ne pas avoir d’information sur un éven-
tuel blocage de YouTube en Chine. Cette mesure de blocage
intervient alors que des responsables du gouvernement de
Pékin ont mis en cause publiquement l’authenticité d’une
vidéo qui montrerait la police battant à mort un manifestant
tibétain l’an dernier. L’Agence Xinhua (Chine Nouvelle) a cité
une source gouvernementale non identifiée indiquant que des
partisans du dalaï-lama «fabriquaient des mensonges» en fal-
sifiant une vidéo pour «tromper la communauté internationa-
le». Reporters sans frontières a dénoncé le blocage de
YouTube, le qualifiant d’«acte rétrograde de censure».
«L’illusion d’ouverture donnée en août dernier pendant les JO
de Pékin, lorsque quelques sites avaient été débloqués sous la
pression des journalistes étrangers, s’est dissipée depuis
longtemps», explique l’organisation de défense de la liberté
de la presse, dans un communiqué. 
Le blocage de YouTube ne doit pas faire «oublier que des mil-
liers de sites internet chinois et étrangers sont régulièrement
bloqués par un pays qui a mis en place un système très
sophistiqué de contrôle et de surveillance du Net et qui est la
plus grande prison du monde pour les cyberdissidents», ajou-
te Reporters sans frontière, qui a dénombré 49 cyberdissi-
dents incarcérés en Chine. Il y a un an, l’accès à YouTube avait
été bloqué après la diffusion d’une vidéo sur des manifesta-
tions sanglantes à Lhassa, la capitale du Tibet. Des prises de
vue montrant des troupes chinoises apparemment en train de
battre des manifestants tibétains lors des émeutes de l’an der-
nier à Lhassa et dans ses environs ont fait leur apparition sur
YouTube ces derniers jours. L’origine de ces vidéos mises en
ligne par un groupe de Tibétains en exil, ainsi que la date et le
lieu de leur enregistrement n’ont pas été confirmés de source
indépendante. 
La vidéo montre des centaines de soldats chinois en uni-
formes courant dans un monastère tibétain, certains battant
un homme avec des bâtons. Une autre scène montre des sol-
dats en uniformes frappant à coups de pieds et battant plu-
sieurs hommes et femmes au sol, certains avec les mains liées
derrière le dos. Le commentaire de la vidéo affirme qu’il s’agit
de scènes de violence filmées lors de la répression des
émeutes dans la capitale tibétaine le 14 mars 2008. Les autori-
tés chinoises ont déployé depuis le début du mois de mars
d’importants moyens sécuritaires de peur que cet anniversai-
re, ainsi que celui du soulèvement manqué contre Pékin qui
avait conduit au départ en exil du dalaï-lama en 1959, ne pro-
voquent de nouvelles émeutes. Marc van der Chijs, un homme
d’affaires néerlandais cofondateur d’un site de partage de
vidéos basé à Shanghaï, Tudou.com, a avancé une autre hypo-
thèse pour expliquer le blocage de YouTube. «Je soupçonne
que la véritable raison est que YouTube vient juste de lancer
une version chinoise, qui rendrait le site beaucoup plus facile
d’accès pour les utilisateurs chinois», a-t-il écrit dans un mes-
sage posté mardi sur son site, laissant entendre que cela avait
pu irriter Pékin. «Ce n’est pas vraiment intelligent de faire cela
au milieu de la session parlementaire annuelle (en Chine) et je
suis surpris que personne dans les bureaux chinois de la mai-
son mère Google n’ait tiré la sonnette d’alarme avant ce
lancement», a ajouté M. van der Chijs. 
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Accident mortel de la circulation
près d’El Menea
C inq personnes ont trouvé la mort et trois

autres ont été grièvement bléssées dans
un accident de la circulation survenu

dans la nuit de mardi à mercredi près d’El
Menea, a-t-on appris de la Protection civile de
Ghardaïa. L’accident s’est produit lorsqu’un
véhicule tout terrain et un camion semi
remorque sont entrés en collision avant de per-
cuter un troisième véhicule léger dont les
occupants sont morts sur le coup parmi les-
quels une femme, a précisé la même source. 

Trois heures de temps et un matériel spéci-
fique ont été nécessaires pour extraire les vic-
times qui étaient à bord du véhicule léger, a
signalé la même source. 

Les dépouilles mortelles ont été déposées à
la morgue de l’hôpital «Mohamed-Chaabani»
d’El Menea, établissement vers lequel ont été
également évacués les blessés.

L es autorités allemandes
ont annoncé hier avoir
saisi 5,5 tonnes de mari-

juana et 18 kilos de haschich,
d’une valeur estimée à 28
millions d’euros, dans un
chargement d’ananas débar-
qué dans le port de Hambourg
(nord). 

«C’est en déchargeant un
navire en provenance du
Ghana que nous avons
découvert un container
d’ananas devant être livré à
une boutique de mode dans
l’ouest de l’Allemagne», a
indiqué Dietmar Schulze, un
responsable de la douane.
«Ça nous a paru bizarre

qu’une boutique de mode
commande 15 tonnes d’ana-
nas et nous avons donc
enquêté», a-t-il ajouté. La sai-
sie est la plus importante dans

le second plus grand port
européen depuis 15 ans, selon
M. Schulze. 

La découverte a été faite
début décembre, mais les
autorités ont attendu d’avoir
démantelé une partie du
réseau, arrêtant notamment
un Allemand responsable du
trafic, avant d’en faire état
publiquement. 

La semaine dernière, une
vendeuse de supermarché du
sud de l’Allemagne avait
découvert 28 kilos de cocai-
ne, estimés à plus d’un mil-
lion d’euros, dissimulés dans
un chargement de bananes
qu’elle déballait.

A u cours de l’après midi
de  la journée du mardi,
un jeune adolescent

répondant aux initiales de
H.A., âgé de 14, a été retrou-
vé mort pendu à un pylône
électrique à proximité de la

maison familiale située à
Bocca Hanna dans la commu-
ne d’El Karimia. Le cadavre
du jeune collégien a été trans-
porté par la Protection civile
vers la morgue de l’Hôpital
Ouled-Mohamed de Chlef. A

la suite de cette tragédie qui
mis en émoi les habitants de
ce faubourg, une enquête a
été ouverte par la
Gendarmerie nationale pour
déterminer les circonstances
de la mort du jeune enfant.

S oixante huit futurs médiateurs judiciaires
de la cour de Constantine, dont 62 ont
déjà prêté serment, participent à deux

journées d’études, ouvertes hier, consacrées à
cette nouvelle fonction. 

Dans son allocution d’ouverture, M.
Madjid Abderrahim, procureur général près de
cette cour qui regroupe les wilayas de
Constantine et de Mila, a souligné l’importan-
ce de cette nouvelle tâche créée dans le cadre
de la réforme de la justice.  

Les candidats aux postes de médiation doi-

vent, a-t-il souligné, avoir «un profil bien
déterminé» et remplir certaines «conditions
impératives» telles que l’ancienneté, l’intégri-
té, la compétence, la sagesse et l’expérience. 

De son côté, le président de la cour, M.
Ayache Zaiter, a précisé que la médiation judi-
ciaire permettra d’alléger les charges des tribu-
naux, car le médiateur aura pour mission le
traitement des conflits entre parties antago-
niques, d’abord pour «gagner du temps»,
ensuite pour «éviter que les dossiers ne traî-
nent en longueur».

Un enfant de 14 ans pendu 
à un pylône à El Karimia

L’Egypte tente de faire taire la rumeur
sur un SMS assassin

Journées d’études au profit de 68 futurs
médiateurs judiciaires à Constantine

L es autorités égyptiennes cherchent à faire
taire une rumeur qui affole actuellement
les esprits en Egypte selon laquelle un

texto d’origine «étrangère inconnue» tue ceux
qui le reçoivent sur leur téléphone mobile. 

Ces mesures sans précédent des ministères
de la Santé et de l’Intérieur font suite à des
informations parues dans la presse stipulant
qu’un texto comportant une certaine séquence
de chiffres a tué un homme à Mallawi, au sud
du Caire. 

«Il est mort en vomissant du sang, après
une attaque cérébrale, peu après avoir reçu un
texto émanant d’un numéro inconnu», a rap-
porté hier le  Egyptian Gazette.  

«Le numéro commence par le symbole (+)
et se termine par (111)», ajoute le journal.
L’agence officielle Mena a alors cité une
«source officielle au sein des services de sécu-
rité» démentant que «des parties étrangères
inconnues adressent des textos aux citoyens,
lesquels souffrent ensuite de maux de tête
insupportables suivis d’une hémorragie céré-
brale entraînant la mort». 

Le ministère de la Santé a pour sa part
publié un communiqué, citant les services
sanitaires de plusieurs régions, y compris du
Caire, affirmant n’avoir «recensé aucun cas
présentant de tels symptômes». Ces rumeurs
contredisent tous les faits scientifiques.

Fruits défendus : la drogue cachée dans
un chargement d’ananas en Allemagne

Un fabricant suisse de montres se serait
associé avec des voyants indiens pour
créer une montre qui pourrait prédire
l’avenir sur le cadran. Une petite partie
en forme de haricot deviendrait marron
quand «les choses tournent mal», cla-
ment les inventeurs de l’objet. En fait,
selon l’horloger suisse Borgeaud, elle
suivrait le calendrier astral hindou pour

avertir le porteur de la montre lorsque les
«forces» vont se déchaîner. Ces montres,
qui devraient sortir en édition limitée
(500 montres pour femmes et 150 pour
hommes), devraient coûter plus de 1.600
euros mais «connaître un véritable suc-
cès parmi les stars et les hommes poli-
tiques».

UNE NOUVELLE MONTRE 
QUI PRÉDIT L’AVENIR
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